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Les Fenitenciefrs 


Nous avons raison d’esperer 

Hoover, l’idole des republicains, est renverse ! 

Hoover, constellation de premiere grandeur dans le ciel de la 
politique. Hoover, le snrho.mme, le fin uiplomato. !’habile finan¬ 
cier, le grand ayiseur des puissances europeennes, le sauveur de la 
Belgique; Hoover, une des plus perspicaces intelligences de son 
epoque servie par une capacite do travail etonnante; celui on qui 
1’electorat aniericain avait mis toute sa eonfiance a conduit son pays 
a la mine par une politique de protectionnisnic a outrance. 

jS’il fut jamais un pays et une epoque oil cette doctrine avait 
chance do reussir.; e’est bien celiji des Etats-Unis, e’est sons le regue 
d'Hoover. Res Etats-Unis sent peut-etre le seul pays qui puisse 
se suffire; Hoover, avec son genie des affaires, et-ait le teclmicien le 
plus apte a l’appliquer 1 q plus avantageusenient possible 

Qii’est-il arrive? 11 est arrive que toutes les nations se sont tour¬ 
nees contre les Etats-Unis, EUes out. use de represaillesr Aux tarifs 
elles cut oppose les tarifs avec la memo rigidite. Alors le commerce 
exterieur s’est ralonti. Ua surproduction, le ©homage, la mi sere out 
progress© en proportion. Des bang lies, des usines. des ateliers de 

tous genres, par centaines, par milliers. out fait faillite. Les produits c ] crs son t exigus. Ainsi celui de 
de la fertile out perdu toute valenr. Seules les grosses firmes. les Prince-Albert a etc construit pour 
compagnies a gros interets subsistent en maintenant leurs prix. D’ou 1 
pour les Etats It* manque d’equillibre, le mecontentement, les greves, 
les paniques, pourquqi ne pas dire la banqueroute. 

Uno parole du Noticias de Buenos Ayres depeint cette faillite 
americainc. ‘‘Privec de clientele Internationale, l’indostrie ameri- 
caine a etc etouffee par la surproduction. Quiconque eleve des bar- 
riereS' tariff res met obstacle a I’entrcfc des* marchandises etran- 
gores, mais en memo temps arret© recoulement des produits nationaux. 

Le capitalisme yankee ressemble an Bedouin dc la legende qui 
mourut de faiin dans le desert couch© aupres de ses sacs (Lor 

HeuSeusement, le peuple vient de repudier le systeme qui le 
eonduisait a l’abime; , 

000 


Le “Devoir” publiait le neuf cou- 
rant: “Nos penitenciers. . . ne suf- 
tisenl pas a loger dans des condi¬ 
tions favorables au maintien de la 
discipline tous ceux que les tribu- 
naux condamnent a alter y sejour- 
ncr. . . L’agrandissemcnt d ?s peni¬ 
tenciers aurait pu donner de Fem- 
ploi a bon nombre de sant-travail. 
J1 est manifeste que nos peniten- 


Actuahte U Ecole Indienne de Lebret est Brulee 


quatre cents prisonniers, alors que 
ceux-ci furent 597 en octobre dix- 
neuf cent trente-et-un. 

Qu’on nous pAnnette, pourtant 
d’observer qu’on cherche inutile- 
men t dans ragrandissement des pe- 
ni tenders, une source de travail 
pour les chomeurs. Car l?s bagnards 
construisent eux-memes leur pri¬ 
son. Les travaux servent a utiliser 
les condamnes et sont incontesta- 
blement l’un des nuilleurs in ovens 
de maintenir la discipline en nos 
maisons de detention. 


Bryant ecorche le parti 

ouvrier-agraire 

Des communistes, des socialistes 
et des radicaux de tout acablit sont 
ranges sous la banniere du parti 
ouvrier-agraire, a declare M. Bry¬ 
ant a l’association conscrvatrice de 
(irande Coulee, vendredi dernier. II 
a decrit les cercles travaillistes com 
me le rendez-vous des,“idees t3in- 
tees du rouge pale au rouge fonce.” 

“I-es plus eduques du parti sont 
des ministres, des ex-rninistres — 
preachers, ex-preachers — des etu- 
diants en theologie, des instituteurs, 
la classe moderee qui veut obtrnir 
sen but i)ar la methode constitution 
nolle. Les ignorants, les extremistes 
preclient que l’Etat socialiste ne 
peut-etre etabli quj par la revolu¬ 
tion,” ajouta-t-il. 

COLD WELL PROVOQUE 
BRYANT EN DUEL 


Propagande que denonce 
M. Herriot 


Une Perte de $250,000 


Roosevelt en ce moment, s’achemine vers la Mais on Blanche les 
epaules chargees des esperances du ])cuple aniericain. C'est le Moise 
qui doit delivrer ses concitovcns des flots dhm protectionnisme 
oui menace dy les submerger (»t les conduire jusqu’a la terre promise 
de la prosperity. 11 la dit: ”\Y>us aurez du travail, vous n’aurez pas 
iaim. vous n’aurez pas froiu 1 hiver procham ! ,f 

^ era Ini accoujTout les millions de victimes du protectionnisine * 
les indigents, les chomeurs, les ouvriers, les petits patrons, les mar- 
c hands, lea cultivateurs. Sans doute, il subira Eoppositioii des trusts, 
des gros interets, de la haute finance, du capitalisme: 

Quelle politique petiHl choisir? Cerles. il est difficile de le con* 
lecturer par letude do son programme electoral denue de precision, 
de net.tete, d’articles bien definis. Moins rigoriste que son adversaire 
nous no croyons pas qU'il soil ])ersonnellement un fervent du libre- 
(T'hangLsnie. Mais s’il veut sauver son pavs. il devra fomunent, bon 
“re mal grA modifier l*adicalemrnt la politique de son predecesseur et 
dosserl’er l’ecroti qui paralvse rcfflnrescenc© economique des Etats- 
I nis. Ila devant les yeux rinsueees d’Hoover. Si le protection nisme 
apphqud aux Etats-Unis par^un tel lionime, a abouti au fiasco, c'est 
que le protectionnisine est l’oppose d’une avenue de prosperi'te. 

De plus, il est en presence d’unc lyaetion populaire. Si les elec¬ 
tions out une signilieation, si ellcs sont la pierre de touche de 1’opi¬ 
nion publique, la population americaine est sans contredit energique- 
ment opposec au protectionnisme qu’incarne si bien Hoover. 

En yerite, dans l’effervescence electoral.©, le peuple a semble lail . ^ an guille sous roche? 
plus anxieux tU> defaire sfirement Hoover, que d’etuuier a fond le 
programme demoerate. J.cs masses se dirent les lines aux autres: 

4 Debarrassons-nous d’ahord du capitalisme, du protectionnisme, des ( 
hauts tarifs qui efnpeehent. nos prcxluits de se vendre a Eexterieur, 1 
le nouveau president, songera necessairement a nous donner qnelque 
chose de mieux. 

Ivien. d’aussi logique et naturel. I e peuple est pave pour savoir 
que les pays lie sont pas independants les uns des autres et qu’ils ne 
peuvent se sequestrer sans ©eraser la classe des .humbles, des prole- 
taires* dt;s petits industriels. Les electeurs amerlcains veulent demolir 
les mui’s de eireonvallation qui protegent un niorceau d'or pres 
duquel ils sont en train de mourir de hum. 

Quelles (]iie soient hs opinions de Roosevelt, il sera oblige de 
modifier ses vues personnelles, afin de conserve!* la eonfiunee du peuple] 
et de sauver son pays. 


Paris. — Lors de s:s declarations 
aux journulistes • m rainbassade de 
France a Madrid, M. Herriot a pro¬ 
nonce des paroles qui doivent elre 
entendues aiHours qu’en Espagne. , , 

En constatantj’-'xistence de l’abo- I ne des P lus 8 ran(,es ecoles du 8 enre 
minable propagande par laquelle on \ 
essay e de critiquer tous les 


Aucune fatalite — L^cole contenait 250 enfants -- Logements 
temporaires -- Historique de TEcole, Le R. P. Hugonard, 
o.m.i., fondateur. 


L’Ecole Indienne de Lebret, l’u- 


actes du gouvern?ment de 
la republique et de faire croire au 
moncle que la France est imperia- 
lisle et bvlliqueuse, M. Herriot a 
rappele que par trois fois, la Fran¬ 
ce a pris Tiiuliative d’un plan de 
desarmcmenl, Faisant etat du fait 
que, dans le domaine des repara¬ 
tions, la France a fait tous les sa¬ 
crifices auxquils elle pouvait con¬ 
s'. ntir “parfois meme au mepris de 
Coldwell, leader du nouveau par- j-' es interets les plus legitimes”, M. 
ti, lance un defie a Bryant et le pro- * Herriot a repete cjue la France veut 
voque a un debat sur le sujet sui- 
vant: “Socialisme vs Capitalisme”. 


la paix plus que toute autre nation 
parce qu’elU a connu les liorreurs 
de l’invasion. Il a dit que la propa- 
pourvu que le suiet soil “Les meri- S^nde faite contre elle en 1 accusant 


Bryant est pret a reL‘vcr le gant 


tes et les Demerites du programme 
des ouvriers-agraircs.” 

Coldwell retorque: “Je ne suis 
pas pret a discut:r de menus details 
Bryant repond: “Je ne suis pas 


moil plus interesse aux theories abs- 


de vouloir la guerre provient san • 
doute des pays qui sont le moins 
disposes a desarmer moral?ment. 

Cela devait elre dit avec toute 
Tautorite s’attachant a la parole du 
chef responsable du gouvernement 
fran^ais, et nul peut raisonnable- 
ment douier d j la sincerity avec la- 
|quelle M. Herriot a traduit la vo- 


SOCIALISME ET LE COMMUNISME 


Nj.es “bootllegers” des Etats-Unis 
baissent le prix des liqueurs. Us 

font d^ nombreux voyages en aero- , . . 

|j ' . , , * , i trades du socialisme et du capita- 

planes 1 autre bord du 4o e, car les j. ■ „ 1 

provisions s'ecoulent rapidernenl. 

Ils font tout leur possible pour bien ! Kt la question du debat en reste jlonte de paix animant la France 
employer les derniers moments j ,a P our lc moment. entiere, 

qu’il leur reste a vivrej Le gin, le ; - l .:...■ ■ .?r=mr ■■ , ■■■■■■■■■ ■ 

IfHON R. B. BENNETT DENONCE LE 

puisque bien tot Bacchus aura 
suppianle M. Volstead. 

XXX 

La “Sun Life” vient de fairj ap¬ 
plication pour souscrire un autre 
million a Temprunt national de 
$80,000,000. File a, il y a quelques 
jours emprunte $2,500,000. Il faut 
croire que les affaires de la coiii- 
pagnie sont jn bon etat. dependant 
la fa9011 dont on a elinline si vite 
et si bien son cas a la Chambre 
des Communes nous intrigue. Y au- 

9 


L Angleterre et la France deman 
d^nt, dans , une note rendue puWi- 
a Washington, une extension 
du moratoire sur le paienient des 
interets et une partie du capital 
des dettes de giurre que ces pays 
doivent payer le 15 decembre pro- 
chain. Ils suggerent toujours d’a- 
pres la note, une nouvelle revision 
des dettjs. 

Le paienient que LAiigleterre 
doit verser aux Etats-Unis se ehif- 
fre a pres de $95,000,000. 

On se rappell:» que 1’Angleterre 
el les* Etats-Unis, lors dc la Confe¬ 
rence de Lausanne, demanderent a- 


\ Oilu ponrquoi, nous semble-Hl, lc Canada a raison cl osperer. Le: V ec Instances a la France de renon- 
lail est. que les elections anicricaincs out soul eve ehez nous plus c .t a sa ereanee contre l’Allemagne. 
dinteret quo ne la fait la ratification des trades anglo-eanadiens. |() n annonca en plus que la France 
Qu on le yeuille ou non. ea nous sera toujours plus naturel et plus el la Gramle-Bretagne Iraiteraient 
pratique de eommercer avec un voisin a notre porte qu’avec celui, “en toute'franchise des questions 
dont un ocean nous separe. 'de ce g.nre”. On demanda si les 

Et nous _ avons lieu d osperer que forcement la politique j dettes 
deni pirate favorisera le commerce entre les deux voisins de I’Ame 
rique du Kurd. 


Joseph VALOIS. O. M. I. 


envers les Etats-Unis en- 
traient dans les questions etudiees. 
Certainement repondit Herriot. Mais 
non, intjrvint John Simon. 

Les Anglais voulaient soil de- 
pouillcr la France en la faisant rc- 
noncer a tonics ses garanfies de 
remboursement par rAllemagne et 
vn Togligeant a payer par aillcurs 
reduire jgloires du petit village enchanteur ses obligations aux Etats-Unis, soit 


Sympathies 


L’inccndie qui vient de 

cu cmdres la belle Ecole Indienne Ale Lebret, pourraient 
de Lebret nous afflige profonde 


Toronto, — Dans un energique 
discours qui Jui valut de longs ap- 
phmdissements, le premier minJs- 
tre R. B. Bennett a denonce L* so¬ 
cialisme et le communisme devant 
la lie convention annuelle de PAs- 
soeiation Conservatrice de FOnta- 
rio. 

“O^L 1 vous offrent ces soi-disant 
groupes de socialistes et de conimu- 
nistes?” demanda-t-il. “Quelques-. 
uns vous vantent riiistoire de la 
Russie, mais si Pun de vous a In le 
petit volume de la duchesse d’A 
thoi, je ne crois ])as qu’il leur ac- 
jeorde son appui Ils jettent leur se- 
mrnce partout. Une propagande se 
fait dans cette ville de Toronto, et 
le meme travail nefaste s’opere dans 
les endroils eloignes. Nous savoirs 
que dans le Canada cette propagan¬ 
de est menee par d.‘s organisations 
appartenant a des pay s et rangers 
qui veulent detrnire nos institu¬ 
tion.s. 

Canadiens et Canadiennes, nous 
devons eeraser sans P’ltie la tet j* a 
ce moiivemeut. La population de 
POntario, celle (le n’importe quelle 
autre province, et le p?uple du Do¬ 
minion veulent ils que leurs insti¬ 
tutions soient detruites? Voulez- 
vous perdre cette liberte pour la- 
qiulle vos avez lutte pendant treis 
siecles? Cette liberte, les gouverne- 
nienls ccnservaleurs la protegent. 

Car nous avons toujours ete pour 


Pindependance de la vie humaine 
la protection des revenus honne- 
tes. Il faut aussi proteger les efforts 
lion petes de tout homme et de tou- 
te femme. , 

Le premier minislrc tjrmina par 
des.paroles d’ap])reciation a Pegard 
de Pesprit manifeste par le Canada 
“Fonillez Punivers” dit-il “el vous 
n’y Ircuvercz pas dix peupL's exer- 
l; ant J’influence sans pareillc que 
le peuple canadien exerce”. 


? dans lj Canada, vient d’etre de- 
truite par le feu. L’incendie s’est 
declare, dimanche matin vers 7 
heures. Il n’y eut aucune fatalite. 
Toi;* l’ameublement transportable a 
ete arrache aux flamm?s. Le feu o- 
rigina dans Paile sud occupee par 
les filles. On croit que la cause du 
desastre est due a un court circuit 
electrique. Les per tes sont evaluees 
a $250,000. 

L’Ecole log:ait environ 250 en¬ 
fants, garpons et filles, en plus des 
Reverendes Soeurs Grises, qui s’y 
devouaient, des employes et du R. 
P. Leonard, o.m.i., le directeur d3 
l’etablissement depuis des annees. 

Grace au long entrainement, Je 
sauvetage s’est effectuee avec ordre 
et rapidite. 

LOGEMENTS TEMPORAIRES 

La vieille eglise, le soubassement 
de la nouvelle, Photel de ville, et 
le scolasticat des RR. PP. Oblats 
sur la rive opposee du lac, heber- 
gent les sinistres. Les citoyens de 
Lebret et des environs s’organise- 
rent pour nourrir tout ce monde, 
sous la direction du Reverend Pe- 
re Leonard et de M. W. Murison. 
inspecteur des Indiens pour la Sas¬ 
katchewan. Les autorites de l’eco- 
le out l’intention dc continuer les 
classes dans ces logements tempo¬ 
raires, jusqu’a ce que des negocia- 
lions pour la construction d’une 
nouvelle balisse obtiennent Lmrs 
resultats. 

Celle determination revele un 


grand devouement de la part du R. 
Pere Directeur et d^s Reverendes 
Soeurs Grises, qui preferent s’im- 
poser des sacrifices heroiques pin- 
tot que de faire perdre un2 annee 
de formation a ces petits en les 
renvoyant chez eux. 

DEUX INCENDIES 

Parmi ceux qui combattaient le 
feu, il s’en trouvait plusieurs 
qui avaient assisle a l’incendie de 
la premiere ecole indienne. en jan- 
vier 1904. En 1905, sous la direc¬ 
tion de W. M. Graham, alors com- 
missaire des Indiens, et du IL P. 
Hugonard, o.m.i., le fondateur de 
la premiere ecole, une belle struc¬ 
ture en pierre ?t en brique s’eleva 
a la place de l’autre. Les filles oc- 
cupaient J’aile sud, les gargons, Pai¬ 
le nord; la cuisine, la chapelle, le 
refectoire, les bureaux, les parloirs, 
etc..., 1’aile centrale. 

LES BONS RESULTATS DE 
L’ECOLE 

L’Ecole Indienne d^ Lebret a 
produit d’excellents resultats. La 
discipline et Penseignement ont for 
me Je coeur et fame des nombreux 
eleves qui y sont demeures assez 
longtemps. Beaucoup d’anciens e- 
leves, maries a des filles de l’e- 
cole, sont des Urmiers industrieux 
et prosperes et en qui regne un bel 
esprit de vie catholique. 

Esp6rons que le gouvernemmt 
ne tardera pas a construire un nou- 
vel edifice, afin qu’un si fructueujt 
travail de civilisation et de forma¬ 
tion religieuse 113 soit pas interrom- 
pu. 


Un journal anglais 

denonce Stalin 

Moscou. - “Isivestia”, Porgane du 
comite central dc La Republique 
sovieMque, se plaint des accusatioiis 
porte.\s contre Stalin par un jour¬ 
nal anglais. Ce journal dit que la 
marche de l’armee de la faim en An¬ 
gleterre a ele dirigee par Stalin et 
il ajoule: “Un fait indeniable est 
qu2 Stalin est lion seulement le lea¬ 
der du proletariat sovietique, mais 
encore que des millions de travail- 
lanls el de paysans dans le monde 
entier le considerent coniine L*ur 
chef. 


La majorite de Roosevelt 


ment. Nous avons vu Je R. P. Leo- 


les beaux exemples de 


dire 

chari- 


se vanter. se “faire valolr”. 

Sa vanite ou sa franeophobie lui 


nard, o.m.i., a Poeuvre. Et c’est a- 
lors que nous avons com pris la lour 
de tache et les graves rjsponsabi- 
Jites d’un directeur ou principal de 


te parfois heroique et de devour- coutera char. Ses obligations envi 


ment sans homes dont ils ont ete 
les temoins discrets. 

XXX 

La Providence demandc aujour- 
semblables institutions. Depuis de d’hui a ces gran des allies dj nou- 

jveaux et plus durs sacrifices. Mal- 
gre Pepreuve qui les frappent, el- 


longues annees, le R. P. Leonard 
s’est depanse sans compter pour ses 
chers petits Indiens. Il n’a rien e- 
pargne pour leur procurer le con- 
fort et Feducation necessaire. 

XXX 

Nous avons vu les Reverendes 
Soeurs Grises au travail. Nous na 
pouvons retenir notre admiration 
en presence des merveilles qu’elles 
out accomplies cliez las generations 
(Pen fan Is qui se sont succede sur 
les bancs de PEcole. Seuls, les de¬ 
bris calcines qui jonchent l’ampla- 
eement du bel edifice, Pune das 


les se resignent et ne vaulent 
a ban donner la tache sublime. 


pas 


Nous les felicitons d’un sr grand 
courage et leur offrons nos plus sin- 
ceres sympathies. Dieu veuilla Vs- 
pirer le gouvernement dans les ne- 
gociations qui seront en- 
tammees, afin que bientot da nou- 
veaux murs se dressent pour he- 
berger les desherites du monde et 
que se continue un si beau travail 
d’education. J. V, 


cheval, Ires bon et tres utile par ail- 
leurs, est hargneux, il nous cause 
des difficultes, tuons-le! U11 auto a 
e malhcur de nous causer du trou¬ 
ble, demoKssons-R! Nous avons un 
mal chronique au pied, amputons 
la jambe! Quelle solution! 

“Qu’il y ait des difficultes rcla- 
livemcnt a la diffusion de la pro¬ 
les Etats-Unis sont plus du double pagande religieuse par la radio, 
de cedes de la France A la livre an- sans doute, lisons-nous dans un e- 
glaise esl en bien pietre posture. ditorial du “Leader de Regina, mais 
Ell? aurait mieux fait de travail- due Jes membres de la Commission 
ler de concert avec sa voisine. levent les mains au ciel et s'e- 
xxx cricnt: Pas de religion dans Pair” 

M. Maher, le representant frail- cRst une autre affaire. 

9ais a la Commission de la Radio, “S’ils font cela on neui croire 
a surpris bien du monde par sa de- qu’ils ne donneront pas au peuple 
claration au suiet de la diffusion ce qu’il desire. Les Canadiens sont 
des programmes ralugieux. Il croit aussi religieux meme plus — 
avoir trouve une solution sans re- que les Anglais et les Americains. 
plique aux difficultes que pourrait La radio rend de grands services, 
engendrer cette question.. “Pour e- par ses programmes religieux ‘a 
viter toute friction religieuse a iceux que les distances empechent 
la radio, supprimons la religion! jd’aller a Peglis?. Pourquoi la non* 
“Quelle trouvaille! et qui va cer- velle Commission ne se incltrait-el- 


tainement reiouir l’element foncie- 
rement catholique du Quebec et de 
lout le Canada qu’il represente. Un 


le pas a la tache pour nous donner 
line serie equitable de programme 
religieux? 


Washington. — Lundi dernier, la 
“Presse Associee, donnait a Roose¬ 
velt une nurorite dc 6,154,809 votes 
sur un total dj 36,700,600. Le can- 
didat demoerate a recueilli 21,115,- 
522 votes tandis qu’Hoover n’en a 
obtenus que 14,969,713. I 


A11S IMPORTANT 


BENNETT EXPLIQUE 
LTMPRUNT DE $35,000,000 

RESERVE D’OR 


Le gouvernement federal a re-.bligalions. O11 ne saurait dire main- 


cemmcnt fait un emprunt de $35,- 
000,000 des banques canadiennes, a 
part, hi211 entendu, Pqmprunt in- 
terieur de $80,000,000 qu’il vient de 
lancer. Les deputes oppositionnis¬ 
les 'insisiaient, depuis (jiiclques 
jours surtout, sur les raisons (jui a- 
vaient force 12 gouvernement a con- 
trader cet emprunt. Le ministere, a 
declare M. Bennett au debut de la 
seance, a voulu, en faisant l’eni- 
prunt, faciliter lu circulation dj la 
monnaie et lc credit. Cela, evidem- 
ment, dans le but de hater la repri¬ 
se des affaires. 

Le Canada 11’est pas le seul pays 
a avoir recours a ces mesnres d’ur- 
gence. En Angleterre les facililes de 
credit ont ele augnienlees. Aux E- 
tats-Unis on a permis aux banques 
de niettre plus de papier-monnaie 
?n circulation, jusqu’a concurrence 
de $1,000,000,000. Lc gouvernement 
offre des garanties sous forme d’o- 


Notre Concours 

U 11 moyeu pour tons de faire Pargent en temps de erise. 

Conimc nos lecteurs le savent deja, nous lancons par toute 
la province un grand Concours d abonnement au Patriate. 
Nous publions en troisieme page les conditions auxquclles les 
concurrents doivent se conformer pour entrer dans le Concours 
ct donnons line liste de primes de premiere valeur. Nous 
demandons a tons ceux que desirent aider le journal de cette 
facon de lire notre annonce bien attentivement. 

Nous decernerons les prix a ceux qui auront le plus de 
votes. Aux autres, nous accordons quinze pour cent des argents 
pcrcus pour les abonnements. Ainsi, tous seront recompenses 
des efforts qu’ils auront faits. 

Durant la duree du Concours, e’est-a-dire depuis le 21 
novembre jusqu’au 20 janvier, les abonnements et arrerages 
seront d’un dollar et demi ($1.50). 

Nous sommes assures qup les eandidats seront nombreux 
vu la qualite des primes. En plus, nous aurans la consolation 
(Ux voir le Potriote |)enetrer dans tous les foyers frahco-cana- 
mens de la Saskatchewan. Done, tout le monde au Concours! 


tenant si cett2 politique donnera 
les resultats desires, ni.ais on croit 
qu’elle a empeche la situation mo- 
netaire d’empirer chez nos voisins. 

Il eta'it inutile pour le Canada 
de song2r a invoqaer des mesnres 
exactemeiit scmblables. Voici ce que 
le gouvernement a fail. En vertii d2 
la loi des finances il a voulu des 
obligations de deux ans, quatre 
pour cent, aux banques; cMles-ci 
pourront utiliser les bons 011 obli- 
gaMoils pour obtenir des avances e- 
quivalentes, en vertu toujours de la 
loi des finances. Les avances aux 
banques ne sont pas encore consi¬ 
derables puisqu’au 7 novembre, leur 
total q’etait que de $28,344,000. Et 
quand toutes les obligations auront 
ete pris3s, Jes avances depasseront 
a peine $40,000,000. 

Le premier ministre, pour clias- 
ser toute inquietude, tient a dire 
que noire reserve d’or qui garantit 
notre papier-monnaie est plus con¬ 
siderable qu’elle l’etait Pan der¬ 
nier; elle a augm^nte de 43.1 a 44.5 
pour 100. “Puisque nous avons 111011 
tre que nous etions capables de tra¬ 
verser la crise, dit M. Bennett, je 
crois qu^ nous etions justifiables 
d‘a voir, avec d’autres pays du 
moins, adopte des mesures monetai- 
res de nature a encourager la re¬ 
prise des affaires. Le gouvernement 
n'entend pas generaliser cette pra¬ 
tique. II ne s’ecartera pas de sa po¬ 
litique de monnaie sain?.” 


M. Duplessis chef 

de l’opposition 


M. Maurice Duplessis, depute pro 
vincial des Trois-Rivieres, a ete 
elu chef parRmentaire de l’oppo- 
S'ition provinciate a la Chambre des 
deputes, a Quebec, par 1111 caucus 
des onze deputes conservateurs pro- 
vinciaux. 
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LE PATRIOTE DE L OUE3T, mercredi le 1 6 novembre 1 932 


A Travers le Monde 


Bagarre dans la 

“cite de la Paix” 


Geneve. La “cite (le la paix” 
a et£ ensanglantee par une bagarre 
qui a CQute la vie a 12 personnes 
et qui a envoye 70 blesses dans les 
hopitaux. Une foule mon tee par des 
agitateurs a voulii troubler line Reu¬ 
nion antisocialiste et les autoriles 
out envoye sur les lieux des jeunes 
recrues qu’elles avaient fait venir 
dj Lausanne. La foule a hue les 
Jeunes militaires et les a tournes en 
ridicule en les qualifiant d’enfants 
qui veulent “jOuer au soldat”. Les 
recrues ont alors Olivert le feu de 
leurs mitrailleuses et des gens sont 
tombes sur le pave drus comine 
unouches. On compte un enfant par- 
mi les Victimes. La foule irrite? a 
messacre un soldat. Un autre sol¬ 
dat a pris peur en voyant tout ce 
sang et s’est enfni. 

Les journaux attribuent aux so- 
cialistes, qui font depuis quelqu 1 
temps de l’agilation contre les im- 
torites locales, la responsabilite de 
cette t raged ie. Les ora leurs socia¬ 
list's aurai?nt incite les. gens a la 
revolution en pleine rue et quel- 
ques-iins d’entre eux seraient des e- 
missaires de Moscou. 


les volailles, qui seront frappes de 
droits de 30 pour cent. Dans lc pre¬ 
mier cas, c’est une augmentation du 
double, dans le second, line aug¬ 
mentation de 10 pour cent. 


CE QUE DISENT 

L£S JOURNAUX 


II.LOGIQUES 


Les tarifs contre 1 
ront de nouveau accrus le 15, lor 
que les preferences imperiales ac- 
cordees a TEtat libre et aux autres 
Dominions depuis l’automne der¬ 
nier expireront. Coniine les pro- 
d.uits des pays etraugers, presque 
tous les produits de l’Etat libre sc¬ 
ion! alors frappes d’un droit gene¬ 
ral de 10 nour cent. 


Le “Catholic Register”, de Toron¬ 
to, en parlant de la situation faite 
Etat libre se- aux ecoles separees de sa province, cha( I ue famille de langue fran£ai 
.... i. i„... trouve que ccux qui font cette si- se ’ ce s ~ rait quasi suffisant poui 


annee, leurs contributions a ces or¬ 
ganisations. 

Pourtant, n’oublierait-on pas 
que ces societes n 3 demandent que 
bien peu: a peine, quelques sous par 
mois? Si, par example, l’Associa- 
tion canadienne-frangaise d’Educa- 
tion d’Ontario et ses soeurs de TOu- 
est, recevaient ces quelques sous de 


illation el la defendant, pour un bon ' d ecupler leur puissance 


pour 
d’action. 


piions pour nous et pour les autres.’ 
II faut du sang, il faut une certai- 
ne sonime d’expiation; ainsi, puis- 
que le monde lie veut pas expier, 
il faut qiu d'autres expienl, sinon, 
le monde est*fini, les port as. de l’en- 
fer vont s’ouvrir et vont nous en- 
gloutir. C’est alors qu’intarvient le 
role de la religieuse contemplative. 
Dieu va chercher des times nobles, 


5 lbs de Moins en Six Semaines 

GESSE D’ENGRMStR EN PREMT KRUSGHEM 


ET SE DEBARRASSE 
DE SON RHUMATISME 


et la derriere un 2 grille, leur de- , L’embonpoint et le rhumatisme, 
mande d’expier. 'tels etaient les ennuis de cett» fem- 

n ombre, ne sont pas logiques. U 11 Da l 11ro part > ' :;alt -° n ( I»e y si nous Qunnd une Arne consent a fa ire nic . £Ile a pris deux bouteilles de 

gcoupe d’entre eux, dlt-ll, s’oppose slTSpend0ns ces necessaires. temoi- thus les sacrifices, a s’im'moler, a Seis Kruschen, et Von yerra par sa 

absolument a 1 adoption d ’1111 dra- ’y 1 ( de confiance a ces Associa- pratiquer des x mortifications vo,lon- 1 jttre ci-contre tout lc bien qu’elle 

Pcau canadien. Il vent a tout prix ; tions ’ d’autres gens, aux couleurs taires dans sa chair et va meme jur- en a retire 

gardcr le drapeau anglais. En ma- ,)ien marquees, n’enfendent pas ces- qu’a s’offrir cn victime,' jc d-ls que “j’ai commence a prendre les 
tiere scolaird, il prend son inspira- ser leiirs activates anU-francaises, cette ame arretc le bras vengeur de Se^ 

ti/)n aux Etats-Unis. Ainsi 'll ne veut donc ai iti-catholiques. C’est ainsi Dieu. Ses priere:; et expiations mor,- 


Le Koyaume-Um acheterait 
million de livares de 

volailles 

Montreal. — Une depeche de He¬ 
nna suscite un interet considera- 


pas que la loi soit modifiee pour c I ll ' a P r ^ s s ,( -dre rendus maitres de tent dans un encens delicieux 

jperniettre aux ecoles separees, qui ' * a Saskatchewan, grace a la colla- dans un phrfuin qui charment 

sont des ecoles publxques,,de rece- .hc-ration du triste Anderson, les o- coeur de Dieu... ces religieuses c hen, el 1 e pou 

voir leur part des taxes des cornpa- rall ^* tdes sc dirigent a Tatiaque dc sont 1 

gnies. l’ecole fraii^aise au Nouveau-Bruns- role < 

wick. Or, ce mouvement redoutable lelle a recu une'double'mission! mi 
Aous avons facilemeni recoilnu arrive juste an moment 011 110 s fre- |sicn rl 


Kruschen, parcc quTme amie 
en avail eprouve les bons efiets. El- 
ct le etait percluse de rhumatisme. 
e Mais, apres un traitement de Krus- 
vait faire de longues 



Un systeme encombre de dechel 
lion elimin 6 s est, presque invariable: 
^ ment, la source de 1 ’empoisonne^ 

des paratonnerres. Vc la le marches. Le medecin m’avait dit ment jrhumatisnial et du $urpoids 
de la -reiigi -’use contemplative, ;q L u* j'etais percluse de rhumatisme, j c’est tout comme une fournaise que 

cause par l’acielite de mon sang. Je , la suie et les c end res etouffent. Ces 
I one ce m-oune “"' 1V2 1305 lre - j?*°n (!e prior et mission d'expter. decidai, mdi aussi, d’essayer Krus- ulechels; non expulseos. se transform 

q ue ce grotipe ineonSequentest for- re S acad'iens desespferent — ° u pen |Un jour, Dim aparle iileurs ames ,' 1 ‘ 

nie d Orangistes. Point n’est besom s*en faut — de sauver leur organe Dieu a parle a Ihirs coeurs. sous 

ble -ur le march,’- d -s volailles File S T! 8 ® C ^ tC d ° ub,C nN ! national ’’“EvangelineV ! quelle forme? .le ne sfi4 pas. F.Ues 

- 6 1 L tltlI i e - Ge nesl ,jas sur eux ! f-n refection des cadres de l’uni--io»t'entendn cette voix dont parle 


chen. J’avais pris I’habitude de me 
peser car, depuis qiielque tamps, 
ij’engraissais dTinc facon incpiistan- 
(e. De 132 lbs. j’en etais a 163 lbs. 


ment en couches superposees de 
gras. Le systeme de la victim a esL 
en meme temps, envahi par le poi¬ 
son rhumatismal. Les six sels de 


Produits irlandais 


cleja 

examiner les troupeaux. Si tout 

frappes de haut tarif i cela esl cxact ll cst crQire qno u ' 

_ commerce des volailles se stabih- 

Londres. - A compter du <3 no- | sera dans I-Ouest, oil 1 on redoute ou 

vembre, de noml 

l’Etat libre dTrlancle seront trap- 



A compter du 8 no- | sera aans i-uuesc, on l on reuoiue ai 
lombreux produits de |lreinent que la dinde descende jm 
TIrlande seront frap- ( I ll ’ a 12 s011 ^ la ’ livre » mC ' me poilr r 


La ense et nos seeietes 
nationales 


:mt, sinon a 20 . 
cl. iff res ont de 


(Till 


p 6 s, a leur entree en Grande-Breta- !l ) 0 ( I ue 
grie, de droits douaniers allant’ de 
30 h 40 pour cent, ce qui constitne j 
des augmentations de 10 a 20 pour 

cent . 

Cette hausse tarifaire est appli- 
qliee en reponse an projet que le 
president de Valera a forme d’em- 
plover a la suppression de dilTicjil- 
tes qu’eprouvent les. cuftivateurs les 
annuities foncieres qu’il a refuse 
de payer a la Grande-Bretagne. 


de Noel. 


Les B^J^es voteront le 27 


La rarete cTargent rend la vi: 
l tree, dure a nos societes nationales, 
'en particulier 
It ex de touted. 


de 40 a 25 pour c 

j Ces fails ft ces c!:«tires ont de |.gieus?* c’elail 
jquoi faire reflechir les esp'rits dis- jerificey 
poses a voir la verite telle qu’elle ; Combien sont 
(st. et meme L\s benreuses et mal- rents qui s’dppdsent i\ In vocation 
heuieuses. gens qui vivent de lair j ( ] c leurs jeunes filles op (L* leurs 

jjeunps fils. Ces parynls oublient u- 


ippelail a la vocation rcli- 
une invitation an sa- 
a la' priere. 

insenses les pa- 


nrssi moins do. rhumatisme daps les !mais a iparavant! 
genoux, i’en- sonffrais beaucoup a- 
vant. Quant a moi, Kruschefi est un On pent obtenir les Sels Krus-. 
movMi ainerbe pour maigrir.” — ! chen a tcutes les pharmacies,45c 
(Melle) E.L.P. |et 75c la boutcillc. 


du temps. Depuis son election a la 
presidencc generale de la Sahit- 


mix plus importan- J?an-Baptiste a Ottawa, V. Aurelien 
a nos Associations , Belanger n’a de cesse qu’elle entre 
; d’iiducation. • C’cst done I’hcure. I .partout et serve, au moins, de son- 
pour les vrais natr’otes, de sup- ner l’alarme., Ce faisa-t, lui-menie 
pie r an desmteressement, a la dif- ct Ja societe qu’il r:pre?ente ’ ac- 
;ficulte ou se trouvent nombre de complissent un salutaire travail. 

V. B. 


Bruxelles. - A une seance pre- 
sidee par le roi, le cabinet a decide 
de dissoudre ie Parlcment ct de tr- n 9* compatriotes de retirer, cette “Le Droit” 
nir une election generate le 27. i ^ 1 ■ ■■ - 


Fn octal,re. des dissensions <ia»s Ceremohie de profession reliffieuse 

Da coalition lib&rale-catholique ap- - - E ^ 


La nouvelle hausse atteint notam 
ment le betail, qui sera frappe d’un 
droit de 40 pour cent, le beurre, l?s 
ocufs; la creme, le jiorc a bacon et 


puvant le gouvern^ment causait 
une crise politique qui a abouii a 
la formation d’un nouveau caL'nel, 
sous la direciton du comte de 
Brccqucville, 


Monastere du Precieux Sang 

de Prince-Albert 


lie' chose: c’est qifil doit v .avoir 
d:s etres qui prient, qui souffrent 
et qui s‘immo!ent. Le marlyve du 
sang n’est pas nccessaire a tout ins¬ 
tant; mais il ri’y a ])as que le mar- 
tyre du sang. C’cst le sang dc Pa¬ 
ine qui compte, ce sang de Paine qui 
monte sous la forme de Pimmola- 
tion, ce sang de l’ame qui n’est au- 
jtre chose que l’immolation de soi-j 
I meme. Elies qube ent, ces famille.:, 
j ce devoir de la priere et ce devoir j 
de l’expiation. Elies oublient qu * 
leer appel a la: vocation religieuse 
I est un effet de la bonte dr Dieu vis- 
a-vis* d’elles-mimes. Elies oublient 


, m m m m m m m m ^sa 



R E GIN A B R E WI N iG -CO 



Ce Nouveau 


POEL 



Merveilleux ‘LIGHTERDA Y” 
[Grand Fourneauj 

Comp et $85.00 

Afin de pou voir vous offrir cette aubaine nous avons du 
acheter une grande quantlte de ces ]>oeles et nous sommes 
persuades qu’a ce prix nous ne les aurons pas longtemps. 

Ce poele a grand fourneau est le mieux de tous les poeles 
que nous vous avons offerts a ce prix. Six ronds, fourneau de 
IS pcs, grand reservoir, grand foyer pouvant contenir bois 
ou charbon. — Tous bien finis en email blanc et en nickel. 
Voyez ce poele avant d’en acheter d’autres, a 


MARCELIN 

ou au 


LEASK 


SHELLBROOK 


Manville Hardware Co. Lid. 

PRINCE-ALBERT SASKATCHEWAN 


Mr.ile du St-Rosaire — Martlie 
Bc.uidoin de ^Montreal— pronon r 
qaic ses voeux temporaires, et Sr 
St-Ant dine — Ozeline. Martin, de 
Hclb?in, Sask., — ses premiers 
voeux annuels. 

La ceremonie fut presidee ])ar 
Son Exc. Mgr i’eveque, assiste de 
son digne secretaire, Monsieur l’ah- 
be Charron, le devoue Chnpelain 
de la Communaute. On remarquait 
dans Ie sanctuaire Je II. P. Duprai, 
Prieur des Dominicains, le R. P. 
Daigle, o.p., et lc R. P. Brack, o.iii.i. 
directeur dc l’Orphelinat Catholi- 
que. 

La ceremonie debut a par la con¬ 
firmation de Rita Marlin petite 
soeur de l’une des clues. Elle out 
aussi le bonheur de faire sa premie¬ 
re communion ce meme jour. Quel¬ 
ques religicuses de la ville et plu- 
sieurs amis de la Communaute rem- 
plissaient la nef. 

Dans un magnifique sermon, Mg/ 
l’eveque fit connaitre le role de la 
religieuse contemplative appelee a 
rempilr une double mission: inis, 
bon de priere et mission d’expun 
tion. 

Mission de ])i*iere: Tous, iant qu/ 
noiis somnies, nous devons prier. 
La priere decoule de notre prop re 
nature: nous sommes des etres de¬ 
pendants crees par Dieu. Dieu esl 
le Mail re, nous sorames ses servi-. 
burs; Dieu est le Createur, nous 
sommes ses creatures; Dieu est le 
Pere, nous sommes ses enfants. A 
ces differents litres, Dieu a droit a 
nos services, a un culte. Mais quels 
soiit ceux qui, dans le monde, com 
prennent ce grand devoir de la prie 
re, quels sont ceux qui prient? Le 
monde ne prie pas parce qu’il a on - 
blie les formules de la priere; le 
monde ne prie pas parce quo. sou- 
vent il ne veut pas prier, la priere 
re lui dit absolument rien, c’est 
une pertb de temps. Chez un grand 
nombre, on ne prie pas parce qu’on 
est pratiquement dans l’impossibi- 
i te de prier. Nous sommes dans un 
siecle de materialisme et de sen- 
sualisme. L’homme a place son 
coeur dans les richesses, les hon- 
neurs, les plaisirs des sens —, la 
ou est votre t res or, la aussi est vo- 
tre coeur — l’homme ne peut pas 
prier parce que son coeur n’est pas 
avec Dieu, son coeur est ailleurs. 
Mais Dieu peut-Il supporter long- 
temps d’etre exile (In monde? Il 
viendra un temps oq il devfa neces 
sa-irement chatier et punir; c’est a- 
lors que 1’Eglise, preliant cn main 
la cause de l’humanite et les inte- 
rets de chacun de nous, s’en va a 
i recherche, dans tous les lieux de 


families. Quelles sont l^s families 
qui n’ont pas peclie? Cel enfant est 
appele pent—el re a remplacer cette 
famille qui no prie pas et qui n’ex- 
]iie pas les peclyes commis.. 11 faut 
dc ccs ames vierges qui s’offrent en 
victime et qui consentent a moliter 
sur les sommets... sur le Calvaire. 

Et vous, ieune fille ou jeune hom- 
' m?, si Dieu vous appciJe a etre des 
jmultiplicatpurs, no preferez pas res 
ter des upites vulgaires; si Dieu 
vous tend la main, vous presente 
une couronne, vous demande de 
nionter sur les sommets -- quand 
on est la, on est certain d’etre en 
lieu sur, parce qu’on est awe Dieu 
— montez sur ies sommets, si Dieu 


Vendreqi matin, Ie 28 # octo. ia terre, a la recherche de ces ames 
bre dernier — jour anniversairc de j nobles qui acceptent de prier au 1 T ie cet ^enfant, en s mmol ant, ex- 
la consecration episcopal^ de Son nom de ce monde qui lie veut pas piera peu ^ tre les P , T c hes de ces 
Excellence Monseigneur Prud’hom- prier. Et la, derriere une grille, l’E- 
me, et de rinauguration du Monas- glise leur demande, au nom de cet- 
tere du Precieux Sang^ a Prince- |te humariite, de prier afin que le* 

Albert — avait lieu dans la chapeb bon Dieu arrets son bras vengeur, 
le du Monastere une dobble cere- jet c*est ce que fait la religieuse con- I 
niQuia de profession religieuse. Sr Itemplative. 

L’autre mission de la religieuse ! 
contemplative^ c’est l’expiation, 

'"J’accompeis Sans ma chair ce qui 
manque, a la Passion du Christ”-, 

(lit St-Paul. Il ne manque rien du 
o<Vte de Jesus, mais Dieu veut que 
nous apportions notre part, j Dieu 
exige une somme (l’expiation. Il y 
a toujours eu des victimes.et il y 
cn aura toujours. L’homme a :pe- 
che et il est digne de'chatiment. . . 

comment poiirrait-il 6viter ce cha- I ,, .... 

timent el attirer sur lui les mise- vous al>!,clle a etre des imiltll)lica - 
ricordJs et les bontes de Dieu. s’il leurs • )OUr sauv ' r les ames I,ar ]a 
ne remplit pas ce role d’cxpia'tion P ri6r ^ et le f crifict \ ne rcs i tez .P as 
ou si quelqu’un ne le remplace? | dans lc mon<le des l,n,t6s vulgaires. 

Coyibien ont quit be 
sont offerts en victime pour ex pier 


])cux mystique. Que lc Sang Pre- nee; la maison est empestee. * 

(ieux dc N.S. J. C. inonde vos a- t,e (tocteur, distrait. — Il fail! le 
mes; que le parfum qui s’echappe faire ramoner. 
de ce Sang Precieux embaum 2 vo- 1 ... • • 

tre intelligence, votre volonte, vo- 
tre coeur. Sovez heurruses (le mon- ! 
ter sur les sommets, de nionter sur 1 
le Calvaire. Que le, Sano- d: N.-S. ! 
vous rende benreuses en attendant 1 
que la-haut. vous jouissiez d / .la vi- j 
si on beatifique, 

Ainsi soit-il. 

Dimanclie, le 20, reunion des 
membres de la Confrerie du Pr A - 
cieux Sang, dans l?i chapelle du.Mo- 
nasterc, ,a 4 1-2 hrs p.m. 


Consultation. 

—Do.ctenr, dites-moi, que fapt-il 
faire? Je crains que mon mari ne 
tomb 2 malade. II fume toifte la jonr- 

m m to m m m m v®. t 

Black Leaf 40 

Pcur detruire les poux sur les 
volailles 

Le nouveau tarif a fait augurnenter le 
cofit de 25 pour cent. Nous avons un 
bon stock qui a £t£ .achete avant que 
le tarif soit en force 
Ponnez votre command? aujour- 

d ltui, avant i'in p notre stock soit. 
vendu 

.35 
.75 


SERVICE PROMPT 
ET COURTOIS 

Ameublement Luxtreux 

LUNCH 
DU 
MIDI 
POUR 
HOMMES 
D’AFFAIRES 

PALACE OF SWEETS 
Telephone 2254 

^ ^ m tok m m 





WAtmAUX 


t-4 lb . . 


1-2 lb 

2 lb .- 


$1.2-5 

$2.75 


Bell’s Limited 


-.-a. ir*» 


~OURRURE 


ORE\F,TlFTJS 

T<H. 2701 102 R<^mo ine Kst 

Prince-Albert ------ Sask. 


monde et se 

Notre-Seign?ur est mort en ver- 

sant tout son Sang. Depuis, a tra- les crimes et les fautes de leurs pa- j 
vers les siecles, le saiijr a coule par wilts! Combien de parents eioignes 1 
torrents, car il y a toujours cu des des sacrements soul rewnus a leurs i m ^ Wiv TSIL ^ 

persecutions dans l’eglise. Dieu :\st I devoirs, parce que des enfants pri- 
ven.it expier, mais II vent que cha- aient et s’immolaient pour eux! 
cun de nous . fasse sa part, dans Bien cheres Soeurs, soyez lieuren- 


POITR HOMMES ET DAMES 
fails sur coniinande 

Toates reparations a 110 s taux 
tres reduits, prenez-en a vantage 

I^ouvelles robes ,des plus ra- 
vissantes; modules en vogue et 
& d.e tres bas prix 

BAS DE SOIE 

Pour dames et demoiselles dans 
toutes les couleurs'et styles en 
vogue 

PRINCE ALBERT FUR 

COMPANY 
806 avenue Cent rale 


TELi: 2357 


Prince-Albert 


l’ordre du saint personnnel comm? 
dans l’ordre du saint en general. 
Vous T^vez entendu cette jiarole d? 
St-Paul: “Dieu veut que nous cx- 


ses du sacrifice ([lie vous avez fait 
d? plein coeur. Cette Voix du sacri¬ 
fice, vous l’avez entendue, Notre 
Seigneur est maintenant votre E-- 


I, LE CAFE PAR ^ 

P $ 

0 EXCELLENCE J! 

: 0 Repas servis a toute heure g 


Reductions su 



Pour Cet Hiver 


$ 

$ 

0 


I/excellende de notre cui¬ 
sine et Pefficaeite du ser¬ 
vice ^st lc secret (1c notre 
sncc&s 


Central Hotel 
& Cafe 

MAH KUM CHONG G6rant 

TELEPHONE 2967 
Ave Centrale, Prince-Albert. 


■ 

0! 


Prenez avantage des reductions faites pour cet hiver 
Voyagez a bon marche a !a Cote du Pacifique, dans 
l’Est du Canada et au centre des Etats-Unis 


til 


REDUCTI (1 ‘ 

Maintenant 
ROSEDALE LUMP 

MURRAY LUMP 9^Q 

Le meilieur charbon pris 
en Alberta. 

McDIARMID 
Lumber Co., Ltd. 

TELEPHONE 2733 


La Cole du 
Faciffque 

Passages !*eduits pour Vancou¬ 
ver. Victoria et New 
Westminster. 

Billets en vente du 

1 5 nov. au 28 fev. 

lletour limite au 30 avril 193 3 
Privileges d’arrets 


L 9 £$i dti 

Canada . 

Passages reduits pour Montreal, 
Toronto et autres viiles 
de l’Est. 

Billets en vente du 
ler dec. au 5 jan. 

lletour limite & 3 mois de la 
date de l’achat du billet. 

. Privileges d’arrets 


Centre des Etais-Unls 

Billets en vente du ler decembre au 3 janvier 
Retour limite a 3 mois de la date de 1’achat du billet. 
Privileges d’arrets. 

Pour autres} details voyez votre agVnfc local. 

CANADIEN NATIONAL 




Funer allies 
d’un enfant 

Certes, on voit rarement une 
ceremonie aussitonchante que 
celle des funerailles d’un en¬ 
fant. C’est pourquoi nous por- 
tons une attention speciale 
aux funerailles des petits 
Nous faisons tout en notre 
pouvoir afin de donner un 
atmosphere enfantin aux 
ceremonies. 

HAMILTONS LTD 

% 

25 llthne rue est 

Prince-Albert , Sask. 

M. C. Hamilton, gSrant-adm’t’r 


Monuments 
N. PIROTTON 

385-35)1 rue Dubue 
ST-BOMEACE - - MAN. 

Photos seront envoy£es sur 
demande 


Modern Bread 

Company, Ltd. 

PAIN SOM-MOB, 

L ,. i 

Chez tons les spielers. Envoyea 
votre commande 

DEVENEZ NOTRE AGENT 
T61. 2838. Prince-Albert, Sask. 
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Adresse presentee a Son Ex. Mgr Prud’homme 


Par les paroissiens de Spiritwood 


I 


Excellence, 

Les catholiques d? langue fran- 
caise de Spiritwood saisissent avec 
joie et empresscment l’occasion du 
passage d? leur premier pasteur au 
milieu d’eux, pour deposer a ses 
piedsThommage pieux de leur pro- 
fond respect, et -sont haureux de 
dbnner, sails reserve, l’assurance de 
leur entiere soumission et de lour 
filial et inviolable attachement a la 
personne veneree de son Excellen¬ 
ce. 

Nous aurions eprouve une legi¬ 
time fierte de pouvoir souhaiter la 
bienvenue au representant du Sei¬ 
gneur -sous les voutes d’un temple 
qui rappilerait quelque chose de 
la beaute et de la splendeur des ca- 
thedrales majestueuses de l’Ancien 
Monde, mais son Excellence ne saii- 
rait oublier que la paroisso du Sa- 
cre-Coeur, qui Pacclame en ce jour, 
n’est qu’une petite fleur fraichement 
eclose de son vaste jardin apostc- 
lique, et que les fideles encore pen 
nombreux de Spiritwood sont loin 
d’avoir connu les sourires cares- 
sants do la fortune. 

Toutefois, grace a la sollicitude 
constante et toute paternelle de 
son Excellence envers ce petit coin 
de terre privilegiee, le minuscule 
groupement canadien-franpais venu 
de Marcelin en 1923 s’est develop- 
pe au-dela de toute esp6ran.ce, et 
les 215 franco-tenanciers qui com- 
posent aujourd’hui cette paroisso 
encore au bcrceau de la vie, envisa- 
gent Favenir avec serenite et con- 
fiance. On pent dire que le R. P. 
Simonin, de regrettee memoire, a 
ete lo pionnier evangelique, le vrai 
precurseur de Fexpansion religieu- 
se dans Spiritwood. Des le prin- 
temps de 1923, et a l’automne de la 
merne anneo, le R. P. Oblat, fidele 
aux traditions de son ordre, brave 
joyeusement les intemperies et les 
fatigues d’une longuo et penible dis 
tance pour veiiir distribuer le pain 
des forts, et reconforter les quel- 
ques families eparsos de la nouvel- 
le mission. En 1924, M. Louison, a- 
lors cure a Shell River, venait a 
son tour dire la sainte messe et 
prodiguer les secours religieux aux 
membres de la colonie naissante. 
L’annee suivante M. le cure Tombu 
prenait .charge de la paroisso de La- 
venture nouvellement fondee. Le 
champ d’action, oii devaient s’exer- 
cer les activites du nouveau minis- 
tre du Seigneur, etait trop restreint 
pour l’immensite de son zel-j d’apo- 


tre, et, jusqu’au mois d’aout 1928, il 
flit egalement le desservant devoue 
et infatigable de la misison de Spi¬ 
ritwood. 

L’arriveo d’un chemin de fer a 
Pete de 1928 devait rapidement ac- 
celerer le mouvement colonisateur 
au sud du lac Witchikan, et, des 
jPautomne de la meme anneo, Perec- 
tion canonique de la paroisso du 
| Sacre-Coeur etait decretee par l’au- 
torite djocesaine. Pour diriger les 
travaux de la construction de la fu¬ 
ture eglisc, et organiser la nouvelle 
paroisse sur une base financiere- 
ment solide et economique, il fal- 
lait le concours d’un homrae entre- 
prenant, capable de decisions ener- 
giques et surtout doue d’un rapide 
talent d’execution. Le choix etait 
tout designe dans la personne du 
jeune levite, alors vicaire a Lavon- 
ture, et, le 10 janvier 1929, son 
Excellence nommait M. l’abbe J. A. 
Beaulac a la cure do Spiritwood. 
Qu’il me soit permis aujourd’hui de 
me faire l’interprete de mes core- 
ligionnaires pour remercier et fe- 
liciter son Excellence de Phoureuse 
nomination qu’Elle fit alors, en ap¬ 
pelant M. l’abbe Boaulac a presi- 
der aux destinees xpirituelles de cet- 

n + r 


Pacifique Prfx ReduitS 
POUR BILLETS 


'Aller et Retour’ 




l’EST 


Goutez la gaet6 des villes 
de l’Est du Canada— Toron¬ 
to. Montreal, Quebec, Saint 
John, Halifax, Billets d’ex- 
cursion en vente 


du ler Dec. au 5 Jan. 

Retour limits trois mois. 


a l’OUEST 


Voyez la cote du Pacifique 
—Vancouver, Victoria, et 
autres villes interessantes 
A Victoria, descendez a 1’hS- 
tel iE'm press, ou l’ete ne 
ce-sse jamais. Billets d’ex¬ 
cursion en vente. 


Jusqu”au 28 fevrier 


Retour limite au 30 avril. 


au 


SUD 


De la Saskatchewan et 1’Al¬ 
berta aux points du Centre 
ties Etats-UnLs, prix ^’excur¬ 
sion eh vente du 


ler Dec. au 5 Jan. 


Retour limite & 3 mois. 


Pour unites informations 
voyez notre agent loeal ou 
eerivez a 

J. W. DAWSON, Agent de 
distric t des passagers. 

Regina, Sask. 

W3E 



ge que la caisse de la paroisse re- 
cemment creee ne contenait que 
quatre cents dollars, et qu’aujour- 
d’hui nos obligations financieres 
s’elevent a peine a deux mille pias¬ 
tres, nous manquerions au devoir 
sacre de la reconnaissance, si nous 
ne rendions pas a la Providence un 
hommage public de sincere et pro- 
fonde gratitude, pour la divine pro¬ 
tection accordee a nos travaux. 
Nous la prions aussi de continuer 
a accorder les efforts et a benir le 
zele inlassable de notre devoue pas¬ 
teur, et nous sollicitons do son Ex¬ 
cellence qu’Elle fasse ouvrir les 
ecluses celestes afin qu’une pluie 
bionfaisante de graces tombe dans 
nos times, et y fasse pousser et e- 
panouir les fleurs odorantes des 
plus belles vertus chretiennes. 


te paroisse. Des rautomne de 1928, 
quelques mois avant sa nomination 
officielle, notre futur cure se met- 
tait resolument a la tache, choisis- 
sait ja main-d’oeuvre requise au tra¬ 
vail de construction du tomple pro- 
jete, organisait les equipes neces- 
saires au transport des materiaux 
que Pon alia chercher aussi loin 
que Bellebutto, Debdcn et North 
Battleford. Le 15 novembre avait 
ete fixe pour le rendez-vous des ou- 
vriers de bonn^ volonte. Deux se- 
maines a peine s’etaient-elles ecou- 
lees que l’excavation du sous-sol 
etait ter mi nee, Pajustoment des pie¬ 
ces de soutenement complete, les 
murs et le toit solidemcnt mis en 
place, et, le 2 deceiiibre, a la gran¬ 
de joie de tous, Jesus-Hostle s’im- 
molait pour la premiere fois sur 
1’autel temporaire de la nouvelle e- 
gliso de Spiritwood. Quand on son- 


; Sans doute, la crise economique, 
sans precedent, qui bouleverse l’hu- 
manite depuis bientot trois ans, et 
jette l’incertitude et l’angoisse dans 
tant de foyers catholiques, a du 
mettre un frein a notre generosite 
et a nos ambitions. Aussi, nous 
faisons des voeux sinceres pour que 
les rayons arderits d’un soleil cliaud 
et vivigiant disperse bientot les £- 
pais images ainonceles au firma¬ 
ment des nations, et nous deman- 
dons instamment au ciel qu’il eclai- 
re les esprits des gouvernants du 
monde et leur fasse comprendre' 
que la guerison des maux alarmants 
qui affligent aujourd’hni Phumanit^ 
lie peut s’operor sans les secours 
ind'tspensables du Christ-Roi, et 
aussi sans la reconnaissance com¬ 
plete et la mise en pratique inte- 
grale des preceptes saitveurs pre- 
ches, il y a vingt siecles, par le di- 
vin Crucifie. 

A la prompte realisation de ces 
voeux, les catholic^ies canadiens- 
fran^ais de Spiritwood ne cessont 
de jirier, et sollicitent respectueu- 
sement de son Excellence une pa¬ 
ternelle benediction. 

Les paroissiens de langue fran- 
eaise de Spiritwood. 

Spiritwood, le 4 nov. 1932. 


Nouveltes Religieuses 


S. E. Mgr Villeneuve 
visile “La Croix” et la 

“Bonne Presse” 


Lors de son passage a Paris, Son 
Excellence Mgr Villeneuve a fait 
une visite a “La Croix” et a la “Bon 
ne Presse”. Dans son edition du 29 
octobre, le grand journal catholi- 
que parisien ecrivait: 

“De passage a Paris et en route 
vers Rome, S. Exc. Mgr Villeneuve, 
archeveque de Quebec, a biep voulu 
rendre visite a ‘La Croix’ et s’arre- 
ter quelques instants a la Maison de 
la “Bonne Presse”. 

“Nos lecteurs out appris deja a 
connaitre les eminentes qualites du 
prelat qui remplace a Quebec le re- 
grette cardinal Rouleau. A un Do r 
minicain, lo Saint-Pere a donne 
comme successeur un religieux 0- 
blat de Marie-Immaculee. 

“Mgr Villeneuve, qui est deja ve¬ 
nu souvent en France, s’interosse 
beaucoup au developpement de la 
presse catholique. Etant encore su- 
perieur du scolasticat des Oblats, il 
organisait, chaque anneo, pour la 
bonne formation de ses etudiants, 
une joumee de presse a Ottawa; les 
comptes rendus des Congres de la 
“Bonne Presso” a Paris, nous a-t- 
il dit, etaient en ces reunions par- 
ticulierement a l’hqnneur. 

“Avec ses freres de l’episcopat 
canadien-franqais, Mgr Villeneuve 
so preoccupe aussi de Pavenir du 
cinema catholique. 11 ne suffit pas 
— et la censure canadicnne y veil- 
le — que les films soient corrects, 
convenables. S’ils respirent la fri- 
volite, le naturalisme, un modernis- 
me anti-chretien, ils ne peuvent que 
nuire profondement a l’education 
surnatureire dos fideles, particulie- 
rement des jeunes gens. 

“Avec nos remerciements pour 
les encouragemonts si bieriveillants 
qu’il nous a prodigues, nous offrons 
a S. Exc. Mgr l’archeveque de Que¬ 
bec l’expression de nos voeux pour 
son beau diocese et pour le Canada 
catholique, qui nous est si cher’”. 


S.E. Mgr Gauthier en Europe 


S. E. Mgr Gauthier, archeveque 
coadjuteur de Montreal, est parti 
la semaine derniere pour l’Europe. 
Du Havre, en France, S. Excellence 
se dirigera directoment sur Paris 
ou il se retirera chez les Messieurs 
de Saint-Sulpice, son pied-a-terre 
ou dans Pun des hopitaux do la ca- 
pitale franqaise, Il ira probablement 
a Vienne. On croit que Son Excel¬ 
lence passera plusieurs mois en Eu¬ 
rope. 


Mort de Mgr Tanguay 


VICTOR MATHIEU, N. P. 


Notaire de Cinq Dioceses* 

PRETS A 5|/2% POUR UNE DUREE DE CINQ ANS 

(«ans hypothdque sur les immeubled) 


anx DiocAse, Paroisses, Comraunant^s peligleiisea de la 
Saskatchewan, dn Manitoba et de TAlberta. 


BURICAU: 88, RUE ST-JOSEPH 

T616phone: 2-S387 et 2-036S 


QUEBEC 


Sherbrooke. — Mgr E.-C. Tan¬ 
guay, p.d., attache a u seininaire de 
puis plus de 40 ans, comme procu- 
reur, est decede, apres une longue 
maladie. 


INDULGENCES 


“Pro devoto femineo Sexu omniquc 
Cleri”. 


II import 0 probablement de rap- 
peler qu’une indulgence pleniere 
est accordee a ceux qui recitent le 
cbapelet devant le Saint-Sacremont. 

Le clerge et les religieuses savent 
moins qu’un decrct du 3 juin der¬ 
nier accords de riches indulgences 
pour la ’’visite” au St-Sacrement, a 
savoir: 

1. 10 ans pour chaque visite; a 

condition d’y reciter 5 pater, ave 
et gloria, et pater, ave et gloria 
aux intentions du Souverain Pontl- 
fe; 


2. Pleniere, une fois la semaine, 
pour les fideles qui, s’etant confes¬ 
ses et ayant communie, auraient, de 
la maniere indiqueo, visite le Saint- 
Sacrement. 


Pretres catholiques 


Le monde compto a l’heure ac- 
tuelle 312,000 pretres catholiques, 
soit a ]ieu pres un par 6,000 habi¬ 
tants. Laigrande majorite des pre¬ 
tres se trouvent en Europe, 200,- 
334, un par 2,b00 habitants. Da(ris 
le reste de l’univers, le nombre est 
de 112,000, un par 14,000 ames. Au 
Canada, nous avons plus de 6,000 
pretres, un pour 1,500 personnes; 
aux Etats-Unis, un pretres par 800 
catholiques et 3,900 non catholi¬ 
ques: en Afrique, un par 400 ca¬ 
tholique et 82,000 non catholiques; 
en Oceanic, un par 300 catholiques 
et 110,000 non catholiques: en 
Chine, un par 880 catholiques et 
220,000 non catholiques; au Japon, 
par 800 catholiques et 180,000 
n catholiques. 





CETTE 


AUTOMOBILE 



- 



OU 

bien 


Un Des Prix Suivants 


5 


2eme Prix 
3eme Prix 


RADIO .... 
CHESTERFIELD 


. $200.00 
$150.00 


4eme Prix MANTEAU de FOURRURE 

pour DAMES .. $100.00 

COURS de COMMERCE .... $75.00 

POELE ... $60.00 

MANTEAU GARNI de 

FOURRURE . . .. $50.00 

SERVICE a DINER.$40.00 

MANTEAU pour HOMMES 
ou DAMES.$35.00 


5eme Prix 
6eme Prix 
7eme Prix 


8eme Prix 
9eme Prix 


lOeme Prix MANTEAU pour HOMMES 

OU DAMES. $30.00 

1 1 eme Prix MONTRE BRACELET hommes 

ou dames .. . $25.00 

I 2eme Prix MONTRE BRACELET hommes 

ou detmes . $18.50 

1 3eme Prix NOTE de CREDIT dans un 

magasin local . V. ..$15.00 

14eme Prix NOTE de CREDIT dans un 

magasin local .. ..$15.00 

l 5eme Prix NOTE de CREDIT dans un 

magasin local- . $15.00 


Si vous prenez part au 



Pour le 

Pair tote de V Quest ou le 
Western Chronicle 


Conditions du Concours 


Vous pouvez concourrir si vous etes abonne soit au Patriote 
de TOuest ou au Western Chronicle.* 

La personne ayant lo plus de votes recevra le pre¬ 
mier prix, celle ayant le plus de votes apres la premiere 
aura le second prix et ainsi de suite pour les 15 prix. 

La personne prenant des abonnements devra se ser- 
vir des Re^us Officiels, et retourner les duplicata au gerant 
du concours a la fin de chaque semaine. 

Les juges, dont nous annoncerons les noms plus tard 
compteront les votes, et leur decision sera finale. 


Les votes serontdonnes comme suit 


, Pour I’Abonnement a Fun ou I’autre Journal 

Un An d’Abonnement, $1.50 . 3,000 votes 

Deux Ans d’Abonnement, $3.00 . 8.000 votes 

1 rois Ans d’Abonnement, $4,500 .... 1 2,500 votes 
Quatre Ans d’Abonnement, $6.00 ... 1 8,000 votes 
Cinq Ans d’Abonnement, $7.50 .... 25,000 votes 


.Personne ne perdra dans ce Concours, envoyez votre nom et soyez un des gagnants—Une commssion de 
15 pour cent sera payee aux candidats qui ne gagneront aucunprix 


le Concours se Terminera lo 2D janvier 1933 


Formule di’Entree 


Le Gerant du Concours 


CE COUPON DE “PREMIER ABONNEMENT' 
est pour vous donnef un bon commencement 


. Veuillez s.v.p. m ? enregistrer comme candidat de 
votre concours d’abonnements. 


BON POUR, 5,000 VOTES 


Nom de bAbonne 


Nom 


Adress 


Candidat 


CE COUPON VAUT 5,000 VOTES 


Un soul de ces coupons sera accepte pour chaque 
candidat. 




Le prix de Vabonnement au Patriote de VOuest sera de 
$1.50 pour le temps du concours SEULEMENT 
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Coin du College Malhieu 


LES SPORTS 


“Mens sana in corpora sano”. — 
Au dire du poete Juvenal, l’hoiume 
vraiment sage ne sollieite du del 
que la “santSe de Fame avec c?llc du 
corps”. Detournes de leur sens pre¬ 
mier, ces vers signified' au concret, 
pour nous collegians, (pie la sante 
corporelle est une condition impor- 
tante de celle de l’esprit. 

Dans notre beau college, coinnie 
(Pailleurs dans toutes les 'Institu¬ 
tions analogues, les autorites com- 
prennent les indeniables avantagcs 
de la cullur j physique parallele a la 
formation enUere. 1 Is aspired a 
faire de nous tons des homines com 
plets; a fa^onner non seulement das 
athletes intellectuels et spirituels, 
mais encore da bons lutteurs. “Les 
.K'ux, lisons-nous dans notre Annuai 
re, sont a l’honneur au College, car j 
outre le developpement physique 
qu’ils assurmt, ils servent gran de¬ 
ment a maintenir “une ame saine 
dans un corps sain”. 

Aussi bien des l’aurore de Fan- 
lies scolaire, il 'iniportait de reta- 
blir les diverses organisations spor- 
tives. 


gault, Gerard Nogue, Joffre Gravel, 
Gaston Robinson, Maurice Demay, 
Georges Tluiot, Gerard Lecuyer, 
Holland Bourgeois, Marcel Lacour- 
ciere, H. P. A. Veilleux et Lizee, 
Pierre Lafrance, Raineau Gravel et 
Victor Radoux. 


ga¬ 

les 


Detail , remarquable: I 3 ler 
gnant de 8 parties decrochait 
honneiu’s du . championnat. 

Les vainqueurs de la lere seric, 
apres les epreuvos elirainatoires 
sont les suivants: 

G, Robinson: 8 victoires, 1 defaite 
P. H. E. Legault: 8 victoires, 4 de¬ 
tail es. 

M. Demay: 8 victoires, 4 defaites. 
R. P. A. Veilleux: 8 vic’toir;s, 4 de- 


jdefaites pour G. Robinson. 

Puis le R. P. A. Veilleux s’engage 
contre V. Radoux; 8 victoires et 4 
defaites en faveur du P. Omer Veil¬ 
leux. 

Quant aux “finales” entre G. Ro¬ 
binson et notre vigilant Pere Eco- 
nome, esperons d’avoir sous pen 
un e belle temperature pour bacler 
I’m ffaire qui sera certes tres chauds 
ytaiit donnee la force egale de ces 
fameux “tennismen”. 

b Lisle (L*s concurrents dans le 
“double”: 

Robin: on G. et Lecuyer G. vs 
Lacqurcierc M. et Nogue G. 

Rlk PP. Veilleux A, et Brunet vs 
Radoux V. et Soucy M. 

Lafrance P. A Demay M. vs 
RR. PP. Guy O. et Lizee A. 

Gravel J. et Tetrault G. vs 
Legault P. M, cl Gravel R. 

Important detail a noter: les prc 


Les PP. Veilleux et Brunet 
11 victoires, 5 (16faites. 
Lafrance P. et Demay M. 

11 victoires, 7 defaites. 
Gravel J. et Tetrault G. 

11 victoires, 5 defaites. 


VAINQUEURS DE LA 2 eme SERlft 
OU “SEMI-FINALES”. 


Robinson G. et Lecuyer G. 

11 victoires, 8 defaites. 
Lafrance P. et Demay M. 

11 victoires, 2 defaites. 


Et finalement donc.iLafratfce el 
son c onipagnon yeyoi v Ai t le tit re 


Le film sovietique 

■ * - '-..i. i 


Cette mise en garde qui nous vient 
de Belgique ne sera pas inopportu¬ 
ne au Canada ou les films russes 
commencent a s’introduire: “Tout 
le monde sait qu’en Russia l’Etat 
est le seul productcur et le seul dis- 
tributeur de films; s’il y a plusieurs 
compagnies, clles ne doivent, en 
'cable, elre considerees que com- 
me des “usines’ differentes au ser¬ 
vice d’un seul entrepreneur, l’Etat 
collectiviste, qui regie souveraine- 
ment tout ce qui a trait a la pro¬ 
duction et; plus parlitiiliercinent, 


pompeux de champions %iUcoJl£gC ^ tendances Aloctrinales que le 

lor: 


gagnan t deux dans troxs.v , 

NPs felicitations les:plus ^inceres 
a efes deiix 1 i ahi 1 ds Fjoueu& ainsi. 
qiiyyTous - ceux; qui oM^)r|ie lent* 


)m doit veJiiculcr, Qp cohyoit des 
>rs que le*filiji i^se e^f ; ^sentiel- 
lenfent un instrument de propagaii- 
de et de formation communisle. 

T 1 con vient done d’observer de 


gene-Huix contours po-H* m’.v dr <‘e, pr e S La production msse'et sur- 
: \UTPi un reel j ;. \ f* ()l ,t sa penetration dans le public 

Uixiyv)NIf>UEL R occidental. A ce litre, nous ne sou- 


P.S. Amis led curs, vcpillez 
bien siii-vr/- les activates sp^rUVes 


ligiierons jamais; assez combien le 
rusSe p.'ut etre. chez nous l’instru- 
meht d’une propagande dangereii- 


COMITE I)ES JEUX 


L’Association Athletique tint sa 
premiere reunion vers la fin de sep- 
lembre sous la competente direction 
du R. P. 0/ Guy, prepose a la char¬ 
ge onereuSa de prefet de discipline 
a la place du R. P. 0. Paradis, fonc- 
tion partagee par ses deux assis¬ 
tants: li R. P. A. Lizee et M. l’abbe 
Hubert, homines scrviables et tres 
devoues. > 

Contraircment aux annees prece- 
dentes. le Pere Directeur suggera 
ne faire aucune election ])roprc- 
ment dite des membres du Comile 
des Jeux forme comme suit: presi¬ 
dent: Pierre Lafrance; secretaire: 
Jos VaiiSslande; conseillers: Ed- 
ar Bouvier, Victor Radoux, Eme- 
rilde Ross. 


faltes. 

R. P. A. Lizee: 8 victoires, 1 defaite jirders gagnants de 11 parties avaieut 
M. Laeourciere: 8 victoires, 2 de- :droit au couronnement et a l’entree 
Waites. | dans les details. 

G. Lecuyer: 8 victoires, 7 defaites 1 . VAINQUEURS DE LA 
Dans les “semi-finales”, G. Ro- HlEMIERE SERIE: 
binson croise le fer avec M. Demay. ! RobinsonG. et Lecuyer G. 

Le result at est de 8 victoires et 3 11 victoires, 5 defaites 


du college et nous-■ coat mu er votre i ^ T » cr t. • • „ . . 

• , • , ,, ' se. L effet pernicieux sera d’autant 

i uen veil Unite :;!! entior. (.ar* nous-. ^ , . 

,, ... plus grand -que la technique supe- 

v r ous promettous un vrai--regal pour , . T . . . ,, 1 

!, , . , ° ' | ricure, les mccntcstables qualites 

, a prochame publication:'notre ca- , .. , . 

- , I dramae.ques, la mystique des lnter- 

pretes, donnent a Paction qui se 

deroule devant 


j m ar a d e-r he to ri cien E. Mad din 
|pare un excellent rapport du grand 
tournoi athletique tenu dernierc- 
iment. Ne manquez pas pareiila au- 
|baine de vous interesser aux fails 
et gestes de nos etudiants.. 




miim 


MEi 


Pout lire au Foyer 


Tenir Quand Meme!” 


IOURNOI DE TENNIS 


Le ler octobre, PAssociation 
Mhletiqtie organise un tournoi de 
ennis pour les eleves auxquels 
►rennent part quelques Peres. 

Afin de recompenser les heureux 
•agnants, le P. Prefet fixa une le- 
[ere obole que cliaque concurrent 
levait verscr pour avoir droit au 
one ours. 

Des neuf heures, le 2 octobre s’en 
ageaient les hostilites. La* force des 
oueurs proportion nee le mieux 
ossible, Pon procede par elimina- 
ion, a. Voici la liste des concwr- 


ents dans le “simple”: P. E. Le- d’endurancc! 


Quand je rencontre un vieil ha¬ 
bit respectable par son age, parfois 
decore de reprises, verdi au soleil 
ou rougi par les anss ma-is porte 
quand meme, la tete haute, je m’in- 
cliiie avec respect devant celui qui 
le porte. 

Dans ie present cataclysme, sans 
precedent dans les annates de POu- 
est •— la tete haute — e’est l’attitu- 
de noble et courageuse qu’on a a- 
doptee et qu’on tient! 

Tenir quand meme! fut depuis la 
naissance de la colonie francaise 
sur les bords sauvages, du St-Lau- 
rent le cri de ralliement de tous 
les braves, de tous les lieros, nos 
ancetres. En fils digues, nous repe- 
lons le meme geste dans nos actcs 
et nos paroles. 

A notre histoire glorieuse, nous 
ajoutons une page pathetique, e- 
niouvante, poignante dans toutes ses 
peripeties, palpitante cU doulou¬ 
reux interet! La page que nous vi- 
vons actuellenient, ecrivons-la no¬ 
ble et belle! Qu’elle soit pour tous. 
inspiratrice de vaillance, de force 


Un College Commercial Chez-votis 


Comment aimeriez-vous avoir un pollSge commercial chez 
^ous. Dans votre salon? Ou encore clans votre petit funion*? 
\ ous pouvez 6tudier chez vous tout un cours de commerce 
sans avoir a vous deranger ou a debourser d’argent. 


Cours de Secretariat Complet 

Etudes interensantes de la st£nographie, epellation, travail de 

^^Uxation rapide et ecriture-TO I T. CKC1— 

UriEZ- v OLS. \ ous pouvez aussi suivre les cours de. 

Comptabilite et Administration Commerciale 


comprenant la gerance d’un bureau, 
ereiale, loi du commerce, etc 


organisation corn- 


dans, vos moment 


de loisir 


Hi vous d£sirez Cdudier 

Remplissez, decoupe z et envoy ez aujourd«hui ! 

Mesvieurs:- V euillez me donner les renseignemchts convernant le 

cours de.'... 

Nom . 

Ad r esse . 


Agv 


— Crdd'e 


DOMINION BUSINESS COLLEGE 


AFFIL1E AU COOPER INSTITUTE OIF ACCOUNTANCY 

David Cooper. A. president Winnipeg. Man. 


Aux inquietants soucis matericls 
s’ajoutcnt d’autres preoccupalions 
noil moins rcdoulablcs, non moins 
angoissantes! 

Coincidence ou premeditation, 
non seuleinent les elements nous 
sont hostiles; mais une politique 
nefaste dopt on constate les incal- 
culables mefai.ts, qui en presagent 
bien d’autres, s’attaque sournoise- 
liient a ce que nous avons de plus 
cher, qui nous tient le plus au 
coeur. 

Ces attaques aussi injustes qu’in- 
justifiees, en soulevant l’indigna- 
tion des notres contre la fauss?te, 
la traitrise d’un adversaire deloyal, 
nous seront salutaire. 

La lutte, pour nous, Canadiens — 
Phistoire le prouve — e’est le sti¬ 
mulant qui, chez nous, soulient les 
forts, encourage les faibles, reveil¬ 
le les indifferent, vainc Papathie 
de lous. 

“Tenir quand meme!” fut dans 
Padicu, Padjuration supreme de 
notre venere eveque S. E. Mgr Vil- 
Jeneuve, en quittaht nos plaines de- 
solecs, Son ultime priere: 

“Tenez quand memo el ayez foi.” 

Oui! Rous avons foi! foi en des 
jours meilleurs,. foi en une Provi¬ 
dence sage et secourable, qui n’a- 
bandonne jamais sa area lure. 

“Seigneur, nous perissons!” im- 
piaraient les apolrvs epouvanles el 
la tampete s’est cahnee, les flots out 
reju’js leur rylhrne doux el berceur, 
L* salut etait assure!. 

“Je re marque, disait Pierre de 
| Coulcvain, Passislance que la Pro¬ 
vidence nous prete; aux heures de 
|lassitude extreme, quelqu’un ou 


opposition au projet d abolir la 
ciause ini?rdisant aux eiifants ages 
de moins de seize ans Pentree au 
cinema. Les raisons qui out fait de- 
creter cetle interdiction il y a quel- 


quvs annees valent encore. La fati¬ 


gue du systeme n.Tvcux en est une. 
Oil ne devrait pasioublier le temoi- 
gnage qu’apportait alors le jiresi- 
d?nt du tribunal des jeunes del in- 
quants, le juge Lacroix: “L’ehfant 
ne comp rend point les divers the¬ 
mes et problemes doiil lyvjitent les 
films. El e’est ainsi qu’lLPorci son 
cerveau pour saisir des closes qui ‘ 
depassent son entendement. Le re- 
sutat, e’est une grand j fatigue de 
son systeme nerveux. L’enfant est 
ensuite epuise et le jour suivant, a 
Pecole, est fatigue, agite A distrait 
liar les idees qu’il (j a absorbees au 
cinema. Y a-t-il a dela quelque a- 
vantage? J’ai vu des; enfants sortir 
du cinema les paumes d • leurs pe¬ 
tite? mains complelement* mouil- 
lees par la transpiration. Ceci etait 
du a la grande; tension nerveuse 
qu’ils avaient subi?”. 


hqus un puissant 
souffle de realite. 

“Si Pon songe que la production 
russe envahit niethodiquement el 
progressivement les salbs, meme 
les plus “bourgeoises”, on ne peut 
rester indifferent a l’effort coor- 
donne poursuivi sans rMache dans 
le (loinaine du cinema, comme dans 
taut d’autres, sous l’inspiration de 
Moscou en vue de desagreger, p?tit 
a iietit, les traditions spirituclUs et 
morales qui forment dans nos pays 
occidentaux la Irame de l’ame des 
fouler, et const itue, en quelque sor- 
le, sa iirincipale defense contre la 
penetraKoii des , doctrines subver¬ 


sives (Pun cominunisine negat?ur et 


destructeur”. 


cretaire, le samedi apres-midi, de 


i a 


5 heures. 


Le cure et les brigands 


Une bande de brigands, ay ant 
arrete un pauvr.e cure, lui ordon- 
na de jetcr sa bourse. 

—Je n’en ai pas. 

On le fouilla en vain. 

—Nous ne te lachcrons pas sans 
que lu nous donnes quelque chose. 

—Je n’ai que mon breviaire. 

■VEli bien! donne-nous un ser¬ 
mon et, s’il est bon, on te relache- 
ra, si non... 

L 2 cure ne pouvait refuser. Mais 
le sujet |\ chpisir etait epineux. Com 
ment plaire a un tel auditoire, sans 
ecorner la doctrine ? 

—-Mes freres, votre vie est pres- 
que Pimage. de la vie de Notre-Sei- i 
giieiir. 

Coinme lui, vous etes nes dans li¬ 
ne Ad able, et peut-etre plus bas v . . 

Comme lui, vous avez passe votre 
jeun eSSe a error sur les routes .. . 

Comme lui, dans votre age niur, 
vous avez ete la terreur des riches. 

Comme lui, vous mourrez sur un 
gibet, exposes aux quolibets dc la 
foule... ■ 

Comme lui, vous dcsccndrez aux 
enfers. 

Seulomcnt, vous y resterez. 

C’est la seule difference que je 
vois... 

Et ce n’est pas la grace 1 .que je 
vous souhaitj. 


Annonces 

Classifies 


Le paiement doit toojours ac- 
compagTier la cople dc Tannoncc; 
hI non clle ne sera pas ins6r6e. 

TAKLF: . 2 sous par mot 

Minimum, 50 sous par insertion 


A VEXJOKE 

COCHETS, BARRED ROCK prove- 
nant <Ie P University de SasK., n- 
speetes et marques par l’inspeeteur 
dii gouvernement. $1.50 il $2.00 
chaque. A. Fremont, Boite 002, 
Prince-Albert. Sask. 3d-38-p 


Soulagez 


Retour de 1a mere au foyer 


De concert avec plusieurs orga¬ 
nisations europemnes l’Ecole So- 
ciale Populaire poursuit actuelle- 
ment une enquete sur “le travail 
des meres hors du foyer”. 11 s’agil; 
1. D > connaitre exactenient la si¬ 
tuation — combien au Canada, de 
meres salariees trava-nient au de¬ 
hors; ^— 2 De rechercher exacte* 
ment l;»s causes de ce travail au de¬ 
hors —- causes morales et causes e- 
con om iq ues; 8 Connaissant cev 
causes, cle s’efforcer de les suppri- 
m ?r ou .de les attenuer. 

Tons oeux que ce sujel inleresse 
et qui pourraient collaborer a cel- 
te enquete sont pries d.» s’adresser 
a l’Ecole Sociale Populaire, 1901 
rue Rachel Est, Montreal, soit par 
lettre, soit en rencontrant son se- 



MAGASIN AVEC LOGIS DE 3 AP- 
pAi’tements. En plus hangar atte- 
nant au niagasin Dans un district 
oil les recoltes n’ont jamais manqu£ 
$200 comptant, la balance A bonnes 
conditions. Propre bien peint & l’ex- 
terieur et il l’int^rieur S’adresser H 
E. fBaril, boite 4 6, Doinremy, Saski 

38-p 


PiMes 

Dodd pour leRein 


AGENTS EXCLUSIFS FOUR LES RADIOS 

DeForest Crosley 

electriques oil fonctionnant avec batteries 

VOYEZ-NOUS AVANT D’ACHETER 


SHNAY & TADMAN 


Le magas'n de men hies par excellcnte 

PRINCE-ALF:' RT SASKATCHEWAN 


Hotel King! 


Cet hotel autrefois le “Saskat¬ 
chewan, situe en face de la 
gare C.N.R. peut vous fournir 
tout le confort que vous pouvez 
desirer: Sous la nouvelle admi- 
nistmtion, les cbambre« ^,ont 
garnics de nouveaux ameuble- 
ments. 


PLAN EUROPEEN 
Taux $1.00 en montant 


FRED L. SHEA, Proprietaire 
TEL: 2739 Prince-Albert 


..VIIU, V-i'vl C 1 -vjll U1I Ull K 

quelque chose in'a toujours ete en- PS 
vove soil pour me. rassuivr, soit ej 



miLp 


Isos 2322, Bis-2325, superbes modules de c ous si ns au richelieu genre 
louveau. Chacun patron ^ tracer 20c, perfore 50c, au fer chaud (fonce seu- 
ement) 30c. E;amp$ dessus et dessous sur belle toile naturelle pesante on 
mr superbe toile 6crue 85c, dessus seul 60c. Coton perle M. F A pour la 
>roderie 35c. ’ ^ 

On emploie le point de boutonniere ti*es oslide. On peut broder soit 
on sur ton ou d!une couleur contraste semblable au dessous comme orange 

>u gros bleu. 

Catalogue de Broderie 20c Album de Layette 15c 
lBONNEZ VOUS a NOTRE REVUE MENSUELLE DE BRODERIE ET 
MUSlQTm 12c SEULEMENT L’ABOXNEMENT PAR AN 
S’adresser an BUREAU DES PATRONS; Patriote dc 1’Oncst. Prince-Albert 


pour m’cncouragcr.” 

KI e’est (l’une telle courantc veri- 
j !e, que nous, crpyanls, Pa vous niain 
| tes. fois eprouve, dans de multiples !] 
Icirconslances. Quand Unit- aide ter 
jrestre semble impuissant?, cPin?- 
jtin.pt on rcgnrde en haul, et. le se- 
eours vi.mt, qui deconcerte tous les 
petits calculs humains, etonna.nt 
I comme une lumiere de bienfaisun- 
de clarte. 

Nous en sommes la! Arrives au 
point culminant d’une situation, 
sans issue, si precaire, si feiidiD* 
que le moindre faux pas peubse re- 
sou dre en d’epoiivantables catas¬ 
trophes ! 

C’est la, pauvr?s enfants prodi¬ 
gues! la! oii la Bonte Infinic nous 
attend! Avons foi et confiance en 
une sagesse infaillible, en une mise- 
ricordi ?use tendresse envers la pi- 
toyable humanite! 

Qu’importe si taut de forces bos- 
liles se sont liguees contre nous! 
Le del est toujours la! Qu’imporle 
si pour un temps, nos vast as plai¬ 
nes semblent un Sahara que le si- 
nioun devaste, nous les reverrons 
dans un avenir prochain, peut-etre, 
balancer a l’infini leur lourde mois- 
son d’oi*. 

“Tenons quand meme!” Ayons foi 
el confiance! et sans Ireve, espe¬ 
rons toujours! 

PERBETTE 

Willow-Bunch, 3 nov. 1932. 



AUX 





l I 


Gu votre argent 
achetera plus 


Si vous desirez satisfaction 
dans vos travaux d’elec- 
tricite appelez 

J. E. LACROX 
r ^Electragist^ 


Avec Taide de son organi¬ 
sation, il a pour but de tou¬ 
jours faire du travail de qua’_ 
lite superieure a des prix 
mode res. *' ' 


J. E. Lacroix 


LIMITED . 
contracteurs-electriciens 


(Membre A.E.I.) 


Telephone:- 

Bureau 2344 -Soirees 2594 


8e rue, Prince-Albert, Sask. 


Le Magasin qui Vend Tout 
a meilleur marche 


L’admission des enfants au 
cinema 


Le Comite des Oeuvres entholi- 
ques de Montreal a manifeste son 



Charbon MIDLAND 


Double Screened Lump, la tonne $9.50 
Double Screened Stove, la tonne $8.00 
Double Screened Cobble, la tonne $8.50 


North Star Lumber Co. Ltd. 


Cour a PrinceAlbert. D’ou vient la bonne qualite. 

TEL: 2275 

Prince-Albert, Sask. J. P. Hepburn, gerant. 


FERME A VENDRE 


S.E.Vi 10-53-25 W.2 


N.E.14 3-53-25 W.2 

dans le district de Paddock- 

wood. 

Prix $1500 a termes 


LOT 

sur Avenue Centxale, bonne 
location pour vente imme¬ 
diate. $75 du pied. 


MAISON MODERNE 

location centrale. A termes 

*2500 

Maisons a louer 


C. S. Lacroix 

TELEPHONE 2344 


■AM 

APPELEZ 3132 

Pour camionage, embaliage, deme- 
nagement ou livraisons de toutes 
sortes 

PRINCE ALBERT 
Cartage & Warehouse Co. 

H. Baker prop. 

1207--2emc Ave. O. Prince-Albert 


i r 


Recctte de Muffins au Son dc 
Miss Ann Adams 


9 4 tasse i.v. 


1 M tasses farine 
32 c. a the sel 
3 c. & th6 Poudre k 
Pate “Magic” 


3^ tasse sucre 
% tasse la it 
1 oeuf 

tasse shorten- 
i ng fondu 


Melangcz le son avec les ingr6dieuts secs 
tamiscs. Faites un creux au centre et 
versez-y le lait et l’oeuf bien battu. M5- 
langez ces ingredients en brassant le moins 
possible ctincorporcz le shortening. Kcm- 
plissez A moitie des moules k muffins 
graisses et faites cuire & four chaud (400® 
F.) pendant 15 a 20 minutes. Quelques 
*d »ttes hachecs et legerement enfarinees 
peuvent aussi 6tre ajoutces. 





Miss Ann Adam 
fait ses fameux 


Muffins 


avec la- Poudre 
a Pate (( Magic 


J} 



“Lorsqu? je fa is lc 
:hcix djs ingr6- 
cicnts pour mes rc- 
cetter”, dit Mirs 
Ann Adam, auto- 
rite cn art culinairc 


S attachee au '“Ca 

• nadian Home Jour ¬ 

nal,” “jc prends J 
points en consideration — economic. 


valeur Jjygleniquo et chance de reussite. 


“La Poudre a Pate ‘Magic’ repond 
p.arfaitcment i ces trois Conditions, 
je Pcmploic ct Papprouve par ce quo 
je sais qu’dle est pure, depourvue 
d’ing 'edi,c: :s r.uisibles et quePon peut 
toujours compter sur Pexcellence de 
ses resultats”. 

>La Poudre a Pate “Magic” ebt 
employee exclusivement par la majoriti 
des autorites en art culinaire, des 
dietetistes et des menagercs cana- 
diennes. Elle se vend plus que toutes 
les autres poudres a pate reunies. 


•a 

'A - 


LIVRE DE CUISINE GRATU1T— 
Le nouveau Livre de Cuisine “Magic” 
vous fournira des douzaines de rc- 
ccttes pour de dclicicuses patisseries 
que vous pouvez preparer ala maison. 
Demandez-lcc:\c:rivant ala Standard. 
Brands Ltd., I rascr Avc. & Liberty 
St., Toronto, Ont. 



La Poudre a Palo 
“Magic” a ete e- 
prouvee dans lej 
families et approu- 
vee par Le Bureau 
de Service Dome:i- 
tiquedu "Canadian 
Home Journal”. 


IpH?Fabriquee 
au Canada 


f “NECONTIENT PAS D’ALUN”. Cette 
declaration sur chaque boite est 
votre garantie que la Poudre a Pate 
“Magic” ne con tient ni ahin ni Ingre¬ 
dient nuisible. * > 
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Le Coin des 

Instituteurs 

Le comite des examens fran- 
^ais a fixe au samedi, 17 decembre, 
la lenue des examens supplemen- 
tairjs de Noel, C’est done ce jour la 
que les eleves des grades superieurs 
pourront reprendre les examens on 
ils out eclioue au mois de juin der¬ 
nier. 

A ce propos nous prions les ins- 
tituteurs et institutrices dont les 
eleves desirent se presenter a css 
examens de leur rappeler qu’ils 
doivent immediatement aviser lc 
Secretariat de leurs intentions. 
Nous avons absolument besoin d2 
savoir sans tarder combien d’ele- 
J ves ecriront les examens de Noel. 

I Les instituteurs et institutrices 
, auxquels nous avions deniande de 
preparer les analyses litteraires des 
poesies canadienn^s au program- 
; me, nous les out a ppu pres tous fail 
> parvenir. Au nom du personnel en 
isfcignant que ces travailx sont des¬ 
tines a aider, nous les en remer- 
ciorts de tout coeur. 

E Nous polycopions ces analyses 
• cette semaine et les ferons inune- 
diatement parvenir aux instituteurs 
d institutrices qui nous les denian 
deront, 

1 Si les deux ou trois analyses qui 
nous manquent dans le moment j 
luous sont snvoyees, nous aurons la 
satisfaction d’avoir, cette annec, 
des analyses litteraires pour toutes 
les poesies canadiennes au pro- 


Les Deux Vainqueurs 




Le gruau d’avoine Robin Hood pour le 
dejeuned vous rechauffe dans les 
temps froid 


Robin Hood 

Rapid Oats 


Les Franco-Americains elus 

aux elections americaines 


■dernier. Progres aussi le fait d’a- 
■voir ces analyses au moins trois 


Worcester, Massachusetts. — Les 
Etats dc la Nouvelle-Angleterre oil 
gramme. Ce sJra un progres surl’an les Franco-Americains comptent un 

bon nombre d’electeurs, out suivi 
l’cxemple du restc du pays et don- 
hois piutot que l’an dernier. Certes, "e de fortes majocites aux cancH- 
I'ideal aurait ete de les avoir de& dats democrates. Les listes du par¬ 
te debut de l’annee scolaire, mais ti democrate dans ces divers Etats 
nous n’avons pu faire mienx cette* ’’omptaient bon nombr* de 110111s 

francais et ces candidats out parta- 
ge la bonne fortune des autres 


j fois. Ce sera peut-etre pour Y an 
j prochain. 

L» Secretariat de 1 ’A.C.F.C. 
VONDA, SASK. 


M. Hoover felicite 

M. Roosevelt 

J Palo-Alto, Californie.— Des neuf 
heures mardi, le 8 novembr?, le 
president Herbert Hoover admetta’d 
sa defaite et envoy ait un telegram- 
roe de felicitations a son adversaire 
victorimx, M. Franklin D. Roose¬ 
velt. Le telegramme se lisa it com- 
me suit. 

Palo-Alto, .'Califorme, 
8 novembre 1982 . 

M. Franklin 1 ). Roosevelt, 

Hotel Baltimore, New-York, 
New-York. 


candidats du parti. 

DANS LE NEW-HAMPSHIRE 

M. Henri-T. Ledoux, candidat 
democrate au poste de gouverneur 
de l’Etat du New-Hampshir?, a ete 
defait par line majorite de 16.000 
vo'ix par le gouverpeur Winant 
dans cet Etat traditionnellenient 
republicain. M. Ledoux, qui est 
president general dc l’Union Saint- 
J.ean-Baptistj d’Ameriquc, est de 
Nashua. 

M. Alphonse Roy, de Manchester, 
candidat democrate au poste de 
conseiller pour le troisieme district 
du New-Hampshire, a etc elu par 
line forte majorite contr> son ad¬ 


versaire republicain, Thomns-.T. 
.le vous felicite d? l’occasion qui jBqis. M. Geocges-.T. Gingras,, aussi 
vous est donnee de servir lepifys de Manchester, un autre demoern- 


et je vous souhaite radministration jte, a ete elu comnilssair ede comt 
la phis heureuse. Je m’eugstge a' iu M. Aime Martel, de Manchest a 
pas nionager mes efforts toutes les : ete elu senatenr d’Etat contre son 
fois qu’il me sera possible de ser- adversaire republicain, Arthur 
vir la causj qui est notre cause a Beaudet. 

tons. M. Honore Boutbillier, democra- 

______ fte, de Nashua, a aussi ete elu se- 

Lp gaiete des audiences. jnateur d’Etat.M. Alfred Despre, de 

K—Prevenu, vous avez vole la inon i.faffray, democrate, a etc elu com- 
tre du plaignant, un superbe ebro-, missaire du conite de Cheshire. M. 
nometre dc soixante piastres. Qifa- Alvin T. Lussier. de. Nashua. ete 
vez-vous a repondre? j elu tresorier du comte d’HilLsho- 

I—Ah! par exemple, moil juge, je.ro. M. Ernest J. Bonneau, de Cla- 
nVi pas de chance. Pour un? fois remont, un autre democrate, a ete 
quo j’ai voulu avoir un bon ihouve- ielu tresorier du comte de Sullivan, 
meat, on me le reproche! par une fort- majorite. M. Emile 


Fontaine, de Laconia, encore un 
democrate, a ete elu sheriff du com 
te de Belknap. 

Nombre de candidats franco- 
americains a la Legislature de l’E- 
tat out aussi remporte la victoiro. 
DANS LE MASSACHUSETTS 

Parmi les Franco-Americains du 
Massachusetts qui out ete elus a 
dos postes interessants, it faut si¬ 
gnaler M. Edmond Cote, de Fall- 
River, qui a etc elu conseiller d’E¬ 
tat dans le premier district, repu¬ 
blicain, M. Edtnond Talbot, ex- 
maire d? Fall-River, un democrate, 
a ete reelu sherif du comte de Bris¬ 
tol, M. II. Oscar Rochelcau, de Wor- 
chester par plus de 5,000 voix de 
majorite. 

Plusieurs Franco-Americains ont 
ete elus on reelus comme represen- 
tan ts a la Legislature du Massa¬ 
chusetts, entr- autres: Josepb-E. 
Theberge, republicain, Fall-River, 
representant du 12eme district du 
comte de Bristol; Charles-D. (ihe- 
valier, democrate, Holyoke, repre- 
sentant du 12 ein3 district du com¬ 
te de Hampden; Henry Achin, re- 
pubMcain, Lowell, representant du 
14 eme district du comte de Mid¬ 
dlesex; Henri-J. Tetrault et Wil- 
drid Lamoureux, deux democrates 
d * Southbridge, representants du 
4 eme district du comte Worcester; 
J.-Henri (ioguen, democrate, Leo¬ 
minster, representant du lOeme dis 
trict du comte de Worcester; Louis- 
M. Deschenes, republicain, Fitch¬ 
burg, representant du Heme dis¬ 
trict du comte de Worcester; Geor- 
ges-A. Rice, republicain, Spencer, 
representant du 3 eme district du 
comte de Worcester. 

DANS LE RHODE-ISLAND 

M. Felix Toupin, democrate, a 
etc reelu maire d2 Woonsocket par 


une majorite de 2.465 voix sur son 
adversaire republicain M. Jean Le- 
tendre. MM. Ern. Dupre, president 
(lu comite republicain de Woonsoc¬ 
ket, et Oscar Mayer, un autre repu¬ 
blicain ont ete choisis pour rc- 
presenter leurs quartiers respectifs. 

Les conseillers municipaux de lan- 
gne fran^aise a Woonsocket sont 
MM. Norbert Pinault, republicain, 
I.ouis-Philippe Cote, republicrin, 
Emile Pepin, republicain, Ovide 
Meunier, republicain, Albert Be¬ 
dard, republicain, Eugene Boucher, 
republicain. Ovila G?rmain, demo¬ 
crate, Olivier Levesque, democrate, 
A.-W. Ravenelle, democrate. 

M. Joseph Cadorette, democrate, 
a ete el u maire de Central-Fall.s 


Les pays etrangers 

voient d’un bon oeil 

Telection de Roosevelt 


On tente de faire sauter 

le train d’Hoover 


Sparks, Nevada. — Un gardien 
place le long de la route que devait 
suivre le train special qui trans- 
portait le president Hoover vers sa 
demeure dj Palo-Alto, Californie, a 
ete attaquje et bl^sse et vingt-deux 
batons de dynamite out ete retrou- 
ves le long de la voie ferree. Telle 
est la nouvelle revelee par l’inspec- 
tmr A. A. Lowe, du “Southern Pa¬ 
cific”, 4 son arrivee ici. 

L’incident s’est produit, d’apres 
M. Lowe, a deux milles a TouQSt de 
Palisade, Nevada, a une intersection 
ou les voies du “Southern Pacific” 
passent au-dessous de celles du 
“Western Pacific”. Le gardien bles- 
se, Paul E. Fisch, a declare a son 
inspecteur qu’il a entendu du bruit 
sur 1- iionceau au-dessus de sa tete 
et qu’il est monte pour voir de quoi 
il s’agissait. C’est alors qu’il a ete 
attaque par un noir et 1111 blanc et 
qu’il a ete blesse d’un coup de cou- 
teau et d’une balle dans une main. 
II a tire quatre coups de revolver 
et il a reussi a mettre ses adver- 
saires en fuite. 




CIGARETTES 



A PRIX REDUITS! 

• V ' • i 

Lesfumeurs profitent de 
la reduction de la taxe 


12„»'12c 20p„„,20c 

50 pour 50c 


Washington. — Les capitales mon 
diales onf salue l’election de Frank 
lin I). Roosevelt, a la presldence des 
Etats-Unis, comme un fait qui aide- 
ra a la restauration das affaires et 
aura un effet bienfaisant sur les 
relations des Etats-Unis avec les au¬ 
tres nations. Les com men la ires en- 
registres sont caracteristiques: 

Londres. — M. Roosavelt devrait 
insuffier une vigueur nouvelle et 
un liberalismc nouveau a la vie 
politique et economique des Etats- 
Unis. La bourse a bien recu la tfiou- 
velle de son election. 

Paris. — Les milieux ministeriels 
prevoient la constitution d’un cabi¬ 
net tout a fait familier avec les af¬ 
faires europeennes. On mentionne 
les 110ms de Norman If. Davis et de 
Owen I). Young. 

Vienne. — Les actions des brasse¬ 
ries elaient a la liausse. Un journal 
affirma quo “la cle d? la regenera¬ 
tion mondiale etait enlre les mains 
de M. Roosevelt”. 

Berlin. — Un journal inspire par 
le gouvernement declare “Nous n’a¬ 
vons que des mots dj gratitude pour 
le president sortant et des paroles 
d’espoir au sujet du nouveau presi¬ 
dent. 

Tokib. —' Les auto riles gouverne- 
mentales et les jour 11 aux officiels 
lie prevoient pas de changement de 
ta politique americaine pour ce qui 
est des affaires d’Orient. Les hom- 
mes d’affaires pensent que l’election 
de Roosevelt va amel'iorer la si¬ 
tuation. Jamais depuis des semai- 
nes les prix des eommodites n’ont 
fait une pareille avance. 

Buenos Ayres. — L_\s journaux 
de l’Amerique du Slid tirent des le¬ 
mons des elections americaines. U11 
journal de Rio de Janeiro (lit que 
a victoire de Roos?velt est “une 
revolution pacifique de grande con¬ 
sequence, sans perte de vies et de 
biens, et un example pour l’Ameri- 
que la tine’. 


Cite (Ju Vatican. — L’Ossei'vatore 
Romano, organe du Vatican, dit 
“que lc seul vainqueur dc l’election 
est le peuple americain”. 

La Havane. — Cuba compte sur 
un changement tarifaire pour le su¬ 
cre. Un journaliste salue M. Roo¬ 
sevelt comme “une sorte de Jcan- 
Raptiste portant les promesses d’ex- 
cellentes relations des Etats-Unis 
avec le monde et Cuba en particu- 
lier.” 

Ottawa. — Les temps sont meil- 
leurs de fa$on generale an Canada 
quand ils le sont aux Etats-Unis et 
si 1 ’eleclion du gouverneur Roose- 
vet ameliore la situation outre- 
frontiere elle fera la meme chose 
pour le Canada. 

Cef jugement semble etre partage 
par les deux partis politiques du 
Canada. Les liberaux comptent que 
les democrates seront plus enclins 


a abaisser les tarifs que ne ie fu- 
rent les republicains. 


Deux milles victimes 


La tempete tropicale, qui s’est 
abattuc sur les Indes Occidentals 
le 2 novembre et qui a promene sos 
ravages dans trois provinces a Test 
de Cuba, aurait coute la mort a 2 ,- 
500 personnes, d’apres les derniers 
rapports du secretariat dc lTnte- 
rieur de Zubizaretta. 


U11 fils de la terre. 

—M’sieur le medecin, je vou- 
(lrions un remede pour not’femme 
et not’cheval. 

— Mais, mon gar^on, on ne donne 
j3as les memes remedes aux betes 
qu’aux liommes. 

— -.C’est-y que vous prenez not’fem 
m2 pour 1111 homme, ou not’cheval 
pour 1111c bete? 


Porcelaine! 

Porcelaine! 

Porcelaine! 

Visitez noire rayon do porcelaine qui n’a son seniblable nulle 
part ailleurs. Nous avons un assortment eomprenant les tasses 
japonaises communes a 95c la douzaine jusqu’aux assiettes, 
tassesj soucoupes, services a sandwich, pots a the, a creme et 
a sucre en tres belle porcelaine Royal Doulton et AVedgewood. 

Void deux exemples ‘ de ce qui fait le sujet de conversation 
de tous 


BONBONNIERES 
en porcelaine 
Royal Staffordshire 

peinte a la main 

Chacune 


TASSES et 

SOUCOUPES 
‘Tuscan ’ 

peinte a la main 

regulier $1.00 en vente 


15c 


49c 


Nous vous prions de bien voulqir venir rcgarder —nous 
serons encliantes de vous montrer nos differents articles en 
reduction. ' 

Northern Hardware Ltd 

Teleohone 2516 — Edifice Baker 
lOe Rue Quest, Prince-Albert. 



Commodite et Economie 

POUR CLUX QUI IRONTtr 
VIEUX PAYS POUR LA NOEL 

Sur le- Canadien Pacifique vous aurez des 
trains tres rapides qui vous conduiront jusqu a 
Saint John en vous donnant le confort desire. 

Plusieurs departs par semaines 

RATEAUX DE LA NOEL 

Duchess of Richmond .. 8 dec. 

Montcalm . 9 

Duchess of Athol.• • • 15 dec. 

Faites vos reservations d’avance afin d’avoir 
le premier choix. 

, Toutes informations donnees par les agents du C. P. R. 



WORLD’S GREATEST TRAVEL SYSTEM 
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Choses Agricoles 


Exportations de beurre 

et de fromage 

Pendant les douze mois finissant 
en aout 1932, les exportations de 
beurre se sont montees a 7,544,000 
livres, evaluees a $1,515,260, contre 
6,722,500 livres, evaluees a $1,545,- 
607 pendant la periode correspon- 
dante il y a un an. Pendant la me* 
me periode en 1932 les exportations 
de fromage seisont montees a 95,- 
333,600 livres, evaluees a $10,799,- 
700. — Ministere federal de l’Agri- 
culture. 


Expedition de boeufs maigres 

Le numero courant du rapport 
sur le commerce des bestiaux, pu¬ 
blic par la Division federate de l’ln- 
dustrie animale, Ottawa, montre 
que les expeditions de boeufs mai¬ 
gres sur les points de campagne 
cette annee tiennent tete a dies de 
l’annee derniere. Pendant les qna- 
rante et une semaines finissant le 
13 octobre, il a ete transports au 
total des pares a bestiaux aux points 
de campagne, 71,621 boeufs et 8,- 
369 veaux; les expeditions les plus 
fortes viennent de Toronto oil le 
total, jusqu’& la date indiquee, a ete 
de 38,572 tetes contre 29,791 poi 
la periode correspondante Pannee 
derniere. A Winnipeg les expedi¬ 
tions de boeufs maigres sont a peu 
pres de 10,000 tetes inferieures a 
celles de Pannee derniere. 


Elements mineraux dans 

l’alimentation des pores 

Un jeune cochon bien nourri mul- 
tiplie cent fois son poiids en six 
mois; des deux livres qu’il pesait 
a la naissance 1 monte a environ 
200 livres en six mois. Cependant, 
cette croissance si rapide ne peut 
s’obtenir que si la ration contient 
tous les elements necessaires, mine¬ 
raux et autres. Si les elements mi¬ 
neraux font defaut, les pores profi- 
tent mal et ils se developpent beau- 
coup plus lentenent. Les pores du 
printemps se procurent les elements 
mineraux necessaires dans l’her- 
be du paturage et dans la terre 
qu’ils mangent en fouillant le sol, 
mais les portees d’automne, qui sont 
tenues principalement dans les en- 
clos sans herbe ou dans les par¬ 
quets, ne peuvent se procurer ces 
mineraux et on est oblige de leur 
en fournir. 

Voici un simple melange mineral 
qui a ete employe avec succes, pen¬ 
dant bien des annees, a la Station 
experimentale federale de Lacom- 
be, Alta.: 76 livres de menu char- 
bon, 20 livres de sel, 3 livres de 
chaux eteinte a Pair ou de pierre 
a chaux broyee, et une livre de 
soufre. On donne C 2 melange dans 
des boites, ou dans des comparti- 
ments separes des tremies auxquel- 
les les pores ont acces. — Ministe¬ 
re federal de PAgriculture. 


Expedition de tabac 

sur l’Afrique 


Le Canada a fait dernierement 
son entree sur le marche de l’Afri- 
que occidentale britannique. avec 
line expedition experimentale de 
vingt-cinq barils de tabac, cultive 
au Canada. A l’heure actuelle, l’A- 
frique occidentale britannique fait 
venir pres de 77 pour cent de ses 
approviisionnements de tabac des 
Etats-Unis, et le Canada espere s’em 
parer d’une bonne partie de ce de- 
bouche grace au nouveau tarif pre- 
ferentiel entre les pays de l’Empire 


Le cancer de la peau 


Demandez ce livret GRATIS I 

Cent - quatre - vingt - six Tiouveaux 
moyens d’ameliorer votre cuisine 
avec le St. Charles seront voires 
sur simple demande. Demandez le 
nouveau livre de recettes, “Le Bon 
Pourvoyeur“. Utilisez ce coupon. 

LAST ST. CHARLES 

IVAKmi NON t SUCRE 

The Borden Co. Limited 
115 George St., Toronto, Ont. 
Veuillez m’ex£>£dier, gratis, un 
exemplaire du 'Bon Pourvoyeur.” 

Nom. 

Adresse. 


La guerison du cancer aujour- 
d’hui ne provient pas d’un medica¬ 
ment, ni d’un serum, ni d’un rayon, 
mais simpiement de la connaissan- 
ce des symptomes qui accompa- 
gnent ses premieres manifestations 
locales et de l’importance qu’il faut 
accorder a un examen medical im- 
mediat qui va permettre da recon- 
naitre la lesion et de la trailer au 
temps ou les chances de guerison 
sont les plus favorables.” 

Avec les connaissances voulues 
personne ne devrait maintenant 
mourir de cancer da la peau. Les 
belles femmes ne meurent jamais de 
cancer de la peau expepte lorsqu’il 
est localise a la partie superieure 
du nez alors qu’il peut etre cause 
par un binocle de luxe qui ne glis- 
se pas. Les belles femmes, de meme 
que toutes les personnes qui pretent 
une attention suffisante aux parties 
exposees de la peau, se rendent 
eompte inmiediatement de pigmen¬ 
tations ou ds verrues ou 
d’une cause quelconque d’ir- 
ritation de la peau au 
de douleur locale, et alors, si elles 
ont soin de se faire examiner et de 
se faire traiter, elles se trouvent ef- 
ficacement protegees contre le can¬ 
cer. G’est la un enseignement qui 
est maintenant bien connu. 

Le cancer de la partie superieure 
du nez, provoque parce qu’on a ne¬ 
glige de s’occuper d’une irritation 
que pouvait causer un binocle de 
luxe, ne se voit pratiquement plus 
parce que tous, medecins, occulis- 
tes, opticiens connaissent le dan¬ 
ger. G’est pourquoi on change la 


monture des verres chaque fois qu’il 
y a production d’une irritation 
quelconque. 

Il devient de plus en plus con¬ 
nu qu’il ne faut jamais negliger une 
cause quelconque d’irritation, quel- 
que soit l’endroit ou elle se fasse 
sentir. 

A la premiere apparence d’une 
desquamation locale, que Ton appel 
le keratose,qu’ellc s’accompagne ou 
non de secretion, qn’elle sot ddu- 
loureuse ou non*, il faut intervenir 
par un lavage fait trois ou quatre 
fois par jour avec de l’eau chaude 
et du savon, en se servant d’un mor 
ceau d’ouate, suivi d’une applica¬ 
tion d’alcool medicamente; on ter- 
mine par l’application d’un onguent 
a base d’oxyde jaune de mercure. 

L’irritation causee par la piqure 
d’un insecte doit etre immediate- 
ment traitee a l’alcool et ail collo¬ 
dion. La plus ‘petite rougeur doit 
etre lavee a l’alcool, recouverte d’on 
guent a l’oxyde jaune de mercure 
au moyen d’un petit moresau de 
coton que l’on tient en place avec 
du collodion. 

Dans les temps oil les pieds des 
soldats avaient une grande impor¬ 
tance dans les marches et les ba- 
tailles, les medecins donnaient aux 
combaltants des renseignements 
speciaux sur le soin des pieds. 
rit Li \ \ ' Il est maintenant 

plus important de bien renseigner 
la population sur les soins qu’il 
faut prendre de la peau sur toutes 
les parties du corps que de se li¬ 
miter a enseigner le soin qu’il faut 
prendre de ses pieds. 

Quand on fait le choix d’un me- 
decin de famille avant l’apparition 
de la maladie, on pent prendre oc¬ 
casion d’un examen medical perio- 
dique pour lui demander des ren¬ 
seignements sur les soins de la peau 
et pour lui montrer toute defectuo- 
site de la peau que Ton peut pre¬ 
senter. 

Le medecin de famille bien ren- 
seigne lui aussi saura quelles sont 
les defectuosites qii’il faut referer 
au dermatologiste ou au chirur- 
gien pour l’etablissement du dia¬ 
gnostic et restitution d’un traite- 
ment. 

Il y a 70 ans, les cas de cancer de 
la peau se rencontraient cbez les 
ramoneurs parce que ces travail- 
leurs ne connaissaient rien de la 
necessity de la proprete de la peau, 
Gette forme de cancer n’existe plus 
parce que l’occupation a ete sup- 
primee. On peut deduire de ce fait 
qu’il en sera ainsi de toutes les for¬ 
mes de cancer de la peau quand, a- 
vec la profession medicale, toute la 
population aura appris et mis en 
pratique les soins de la peau. Il 
en sera ainsi des cancers de la bou- 
che, quand tout Is monde aura ap¬ 
pris et mis en pratique le soin qu’il 
faut apporter a la bouche et aux 
dents. 


La selection de males bons 
raceurs et le controle de la 
progeniture. 

Le seul moyen de savoir a quel 
point la fecondite est transmise est 
de controler la progeniture. Lors- 
que les poules issues d’un coq sont 
soumises au controle au nid-trappe 


et se montrent bonnes pondeusss, 
on peut en conclure que le coq est 
“bon raceur”, du moins en ce qui 
concerne l’attribut de la ponte. 

Pour mesurer la productivite 
d’un groupe de poulettes issues d’un 
certain geniteur, il y a d’autres fac- 
teurs que l’heredite qui eiiirent en 
ligne de cofnpte^ L’elevage, le loge- 
ment, les aliments, le developpe- 
pement, etc., exercent tous en ef- 
fet direct sur la production, et 
l’un ou l’autre de ces facteurs, s’il 
est mauvais, peut affecter serieuse- 
ment les resultats. 

Pour savoir si un coq est “bon 
raceur”, il ne faut pas prendre 
moins de quatre ou cinq femelles; 
dix ou douze valent encore mieux. 
Si le male n’etait accouple qu’a une 
ou deux femplles et que la produc¬ 
tion des filles soit bonne, on ne 
pourrait pas en conclure que la ge¬ 
niteur est bon raceur, car ce serait 
; croire que la faculte de bien pon- 
i dre est transmis par le male seule- 
Iment, tandis qu’il n’en est pas tou- 
jours ainsi. Lorsqu’un male est ac- 
cquple a un certain nombre de fe- 
! melles et que la production de ses 
i filles est uniforme et eleve, on pent 
! croire que le caractere de la ponte 
lest transmis par le male en ques¬ 
tion. Cela ne veut pas dire, cepen- 
I dant, que ce meme caractere n’est 
pas present egalement chez les fe- 
| melles, meres des poulettes, et qu’el 
i les n*ont pas eu une part dans celte 
transmission. 

Un poussin herite d’environ la 
moitie de ses traits du pere et l’au- 
tre moitie de sa mere. Lorsque l’un 
des parents est plus “dominant’* 
que l’autre, il herite putot de ce 
parent quo de I’autre. On voit done 
que lorsque I’on n’a que la proge¬ 
niture d’un petit, nombre d’accou- 
plsments, il est reellemeni impossi¬ 
ble de dire quel est le facteur qui 
a le plus centribue, le pere ou la me¬ 
re. 

] Il est beau coup plus facile et beau 
coup plus pra'.'que de mesurer la 
puissance de transmission du pere 
que celle de la mere. Le coq, en 
effet, peut etre accouple en une 
fois a un certain nombre de femel- 
1 les, tandis que ceci est impossible 
avec une femelle. Pour connaitre la 
! valeur de transmission d’une fe- 
mlele, il faut Taccoupler a un cer¬ 
tain nombre de males differents, et 
a moins que les accouplements pour 
j une certaine saison ne soient divi¬ 
ses en periodes de courte duree, ce 
qui n’est pas a conseiller, le temps 
qu’il faudrait pour completer cette 
epreuve serait hors de proportion 
avec la vie de la poule. 
i Toutes les poulettes engendrees 
par le coq que l’on veut eprouver 
devraient etre comprises dans le 
controle de la progeniture; ceci est 
i tres important. La selection d’un 
groupe choisi detruirait l’exactitu- 
de de l’6preuve. Il est important e- 
galement que 1’on elimine toutes les 
poulettes qui presentent des de- 
fauts physiques, mais toutes les pou 
les saines, d’un developpement nor¬ 
mal, devraient etre soumises au con 
trole du nid-trappe, et ulus le nom¬ 
bre de poulettes issues d’un accou- 
plement est considerable, plus l’ap- 
preciation du coq est exacte, en cc 
qui concerne le caractere desire. 

Le Service de l’aviculture des 
Fermes experimentales a inaugure 
ce que l’on appelle le “Gontrole de 


la progeniture pour l’enregistre- 
ment”. C’est la un developpemeni 
du programme national Canadian 
de l’enregistrement des volailles; 
il consiste dans le controle au nid- 
irappe des filles de coqs enregis- 
tres, sur 1’etablissement du proprie- 
taire. Ce systeme, joint aux con- 
cours de ponte, foiirnit la base ne- 
ctssaire pour le controls de la pro¬ 
geniture des oiseaux males enregis- 
li es, 

Les oiseaux males enregistres, 
qui ont la faculte de transmettre 
Yj) titude a la ponte, demontree p'^r 
la ponte de leurs fiMes soumises au 
controle de la progeniture pour 
lTnregistrement, rer.civent ce qufc 
Lui appelle un “Gerlificat d’eme- 
gislrement superieir, 


Le sevrage et l’engraissement 
des agneaux 


LE THE 

"SALABA 

256-F 

MELANGE GRANGE PEKOE 

Tout frais des plantations’ 


Marche du ble a 
Winnipeg 


Deux groupes d’agneaux ont etc 
soumis a un essai fort iriteressant 
a la station experimentale federale 
de Scott, Sask. Le premier groupe, 
sevre a v age de qinfre mois, inis 
urs oaturags de navelte et qui re 
cevait un leger repas de grain, a 
gagne 17 livres par tete pendant le 
premier mois qui a suivi le sevra¬ 
ge, Un deuxieme groupe d’agneaux 
qui avaient ete laisses avec leurs 
meres, sur paturage de prairie, n’a 
gagne qus sept livres par tete au 
cour-s du mois: les agneaux de ce 
dernier groupe out ele sevres a Pa¬ 
ge de cinq mois. 

Dans les districts a grain, on a 
g^neralement pour habitude de lais- 
ser les agneaux courir sur les chali¬ 
mes a 1’epoque du sevrage, et il ar¬ 
rive souvent que ces agneaux ne 
trouvent pas assez de grain a ra- 
masser dans cs chaume pour pou- 
voir se developper comme ils le de¬ 
vraient. Il vaut presque toujours 
mieux avoir un petit paturage de 
navette, pour y mettre les agneaux 
sevres. 

j En 1931, a la station de Scott, 
lies agneaux ont ete inis, a Pepoqiie 
du sevrage, sur un paturage de na¬ 
vette pendant environ deux semai¬ 
nes, puis ils ont ete divises en trois 
groupes. Les groupes 1 et 2 sont 
restes sur le paturage de navette, 
un de ces groupes recevait du grain, 
tandis que l’autre n’en recevait pas. 
Le groupe 3 a ete mis dans un en- 
clos sec et a regu de l’avoine ronde 
et duble avec du foin de prairie. 
Au bout de 26 jours, toute la na¬ 
vette etait consommee. Les dernie- 
res pesees ont fait voir que les deux 
groupes mis sur paturage de navet¬ 
te avaient gagne 12 livres par tete 
en 26 jours; la difference dans cha¬ 
que groupe etait inferieure a, une 
demi-livre par tete. Dans l’enclos 
sec, I’augmentation de poids n’etait 
que ’ de moitie autant. Cette expe¬ 
rience sera repetee en 1932. 


Ble: 1 dur 48 1-2; 1 Nor. 47 3-4 

2 Nor 46 3-8; 3 Nor.7 447-8; No. 4 
42 7-8; No. 5 39 7-8; No. 6 35 7-8; 
fourrage 31 7-8; voie 47 3-4. 

Avoine: 2 G.W. 25 5-8; 3 C.W. 23 
7-8; Extra 1 fourrage 23 5-8; 1 
fourrage 23 3-8; , fourrage 22 7-8; 
rejete 18 5-8; voia 25 5-8. 

Orge: 3 G.W. 32 1-4; 4 C.W. 30 
1-4; voie 32 1-4. 

Lin: 1 N.W. 72 1-4; 2 G.W. 68 1-4; 

3 C.W. 54 1-4; voie 72 1-4. 

Seigle: 1 et 2 C.W. 31 1-8. 


Marche du betail 
Prince-Albert 


Bouvillons, jusqu’a 1050 livres. 
Choisis, 2 25; 2.50; medium 1.75, 
2.00; communs .75, 1.50. 

Bouvillons au-dessus de 1050 li¬ 
vres: Choisis, 2.25, 2.50; medium, 
1.75, 2.00; communs, .75, 1.25. 

Genisses: Choisies 2.00, 2.25; me¬ 
dium, 1.75, 2.00; communes .75, 1.50 

Vaches. Bonnes, 1.50; medium, 
1.25. communes, .75, 1.Q0. Pour mise 
en conserve, .25, .50. 

Taureaux. Bons, .75; communs, 
.50. 

Bouvillons: Bons, 1.75, 2.00; com¬ 
muns, 1.00, 1.50. 

Vaches et genisses: Bonnes, 1.75, 
2.00; communes, 1.00, 150; 
veaux engraisses: Choisis, 2.25, 
2.50; communes et medium, 1.50, 
2,00; a I’herbe, .75, 1.00. 

Pores: Bacon, 2.65; a boucherie, 
discompte de $1 par pore, pesant, 
2.15; extra pesants, 2.00; legers et 
pour engraisser, 2.00; truies No 1 
1.75, 2.00 truies no 2, 1.25, 1.50; 
verrats .50. 

Agneaux: Bonne pesanteur, 1.50, 
2.50; pesants, 1.50, 1.75; communs, 
1.00, 1.25; boucs, .75, 1.00. 

Montons bon 1.00 1.25 

pesants, 1.25, 1.50; communs, .75, 

1 . 00 . 


pour les bons, 3.00 pour les c*omj 
muns. 


UN 

EXAMEN 
OPTIQUE 

est trds important. Pour qu’il j 
soit correct il faut qu’il soit j 
fait par une per onne d’expe- 
lienee, ay suit de.** instruments 
peri'ectiouaes. .^fes 2S ans d’ex-| 
perk nee .out a votre service. 

Je possede mi. bureau outille 
comme pen le sont dans l’Ouest) 
Je U.iis eu position d^ vousl 
ofi'rir un service qui ne peut ! 
etre > urpasse — Confiez-moi | 
le t'oiii de vos yeux. 

F. D. CULP 

OPTOMETRISX1P 

924 Ave Centrale Pr.-Albert] 


Marche du ble a 
Prince-Albert 


Ble. No 1 28 1-2; No 2 27; No 3 
25; No 4, 23. 


Avoine: 2 C.W. 13; 3 C. W. 11; 
I extra 1 fourrage 11; 1 fourrage 10 
11 - 2 - 

! Orge: 3 C.W. 16; 4 C.W. 14; 5 
i C.W. 12; 6 C.W., 11. 


La Great Western Furniture Company annonce un 

NOUVEAU MODE 

DE PAIEMENT A TERMES 

Avec la cooperation do plusieiirs fabricanis de ineubles desi" 
rant tenlr leurs maisons ouvertes, nous Uvons trouve une 
nouvelle base de credit par laquelle nous endor'ssons tous les 
risques des conditions actuelles. Ce mode de paiement ne 
s’applique qu’aux nouveaux achats de meubles fabriques par 
ces marchands sous les conditions de ce nouveau plan. 

1 Protection contre la perte de travail 

2 Protection contre la reduction de salaires. 

3 Protection contre la maladie ou la mort. 

Donnant la chance a tous les salaries de meubler leur maison 
a des prix reduits comme jamais ils ne .l’ont etc dans le com¬ 
merce de meubles. 

Votre position depend d’autres personnes employees. 

Si vous ne mettez pas votre argent en circulation vous 
serez sans emploi tot ou tard. — Vous, comme bien 
d’autres, n’achetez pas par crainte d’une reduction de 
salaire, d’une perte d’emploi ou de la maladie. — 
Notre plan ecarte toutes ces difficultes. Lisez les ex¬ 
plications 

1—Si vous achetez de la marchandise en payant tous les mois ou 
toutes les semaines et que vous perdiez votre position, vos paiements 
a notre magasin cessent, jusqu’k ce que vous retravailliez. 

2'-~.Si vous achetez de la marchandise en la payant en rapport avec 
votre salaire, si ce dernier est r£duit, nos taux de paiements seront 
reduits en proportion. 

3 Si^le chef de la famille tombe malade les paiements cessent 
jusqua ce quil puisse retourner au travail. En cas de mort toute 
balance due etn excedant pas $100.0D sera compl&tement cancellee. 
Si moins de 25 / 0 a et6 paye la marchadise peuut etr^retournee et 
nous vous rembourserons tout Targent que vous avez paye 


Excursions! 

dans les 
Vieux Fays 

Le Canadien National 

grace a son excellent serl 
vice, peut vous conduire 
directement a tous les 
ports de bateaux. 

Passages Reduit] 

sur bateaux et billets 
a prix d’excursion en vent| 
du 20 nov. 1 932 
au 5 jan. 1933 

Voyez Notre Agenlj 
DES AUJOURD’HUI 

CANAD 

matio: 

Protegez Votre Sant^l 

Afin de vous assurer le bien aise, le confort ainsi qu uij 
bonne Sante il vous, suffit d’installer chez vous | 

le fameux 

HUMIDIIRIER 


Marche du betail a 
Winnipeg 

Arrivees: betes a cornes, 680; 
Veaux, 90; pores, 1,485; moutons et 
agneaux 4.10. 

Bouvillons, 4.00, genisses a bou¬ 
cherie 3.50 a 3.75, vaches 2.00. 

Veaux: 3.00 a 5.50, pores, bacon 
3.15, legers, pour engrais 2.25 a 
2.90, truies, 2.50, agneaux 3.50 


* ^ ^ m. m. * 


Edifice Baker, lOeme rue O. 


FUENTTOHE Cft 
—LTD- 

Prince-Albert 


Votre constitution demande un certain pourcentagej 
dhumidite pour se maintenir en sante. Cette humidite 1 
manque dans toutes les maisons, surtout l’hiver, lorsqu’ 
elles sont surchauffees. L’Humidifier est le seul capable 
d applanir ces difficultes. --En plus de la protection qu il 
apporte a votre Sante, 1 Humidifier conservera aussi 
vous meubles. 

Pour plus amples details adressez-vous a la 

Northern Roofing & Metal Woi 

Company, Limited 

PRINCE-ALBERT SASKATCHEW, 































































































































LE PATRIOTE DE L QUEST, mercredi le 16 novembre 1932 










Les Centres Franco-Canadiens j 

SERVICE SPECIAL DU “ PATRIOTE DE LOUEST” 
AMB3Diiiimnaiiujiu!iiir3innuiiuic2ii^nuucirimuiiinr»iii2i!nmciiinuitiu!ciinL’uuufnmnx3i<iaoiu2uumK2inuiifa7{cniixmniic^ 

. * r I — M. Aime Jalbert passera l’hiver 

-# ! 


* 


LAFLECHE, Sask. 

— # - 


Val-Marie. 


—*- 




* 


r „ . , . . | ZENON PARK, Sask, 

— Css jours dormers, avail lieu ! J._ _*_ 

chez M. el Mine Gilbert Phaneuf, j —Le jour de la fe*te du Christ-Roi 
line pal l e de bridge en 1 honneiir :ious avons eu une belle ceremonie. 
de M. et Mine Emile Gobeil de Co- A la mr .se basse de 8 heures, il 
derre, a 1 occasion de leur maria- y cut communion generale. Ce fill 
ge. Etaient presents M. Ri-ppolyte ed.ifiant de voir chaque groupe, H- 
Jalbert, pere de Mma Gobeil, M. et gu . du Sacre-Coeur en tele, venir 
Mine Gilbei t Phaneuf, M. et Mine E. en corps recevoir leur Dieu. La 
Gobeil, M. et Mine Arthur Berlin- grandmesse fill chantee par M. le 


y- 




* 


| WILLOW-BUNCH, Sask. 

-* — *** —--- 

—Le dimanche 6, a 2 h., de l’a- 
pres-midi, s’ouvraimt dans notre 
eglise les.. exercices de la retraite 


blier M. Z Garand, cure de Warn 
chope, lieveu du deflint. 

MAR I AGE 

Le 11 octobre, ZM: P,ierre Try-, 
welle conduisai'H a l’aulel Mile Ga- 

brielle Hamel, tous deux de Cantal. , __ __ _ o 

La benediction nuptiale fut don-i P° ur les jeunes fillas de la paroisse,! St-Rosairc de '"lie 
nee par M. le cure Ad. Fortin en l c «l‘e retraite, prechee par le R. P. !Hughes, cure, officiait, Al. Ad Mo- 
presence de MM. Pierre Hamel, pere Vaplante c.s.s.r., de Ste-Anne' des Tin accompagnait son fils a l’autel, 
de la marie." et de Adelard Martel dienes, Manitoba, cut tout le sue- e t M. Antonio Fournier avail l hon- 
beau frere du marie. Apres la cere- ct ‘s qu on pouvait en attendre. La nellr d’accompagner la mariee 
monie, un succulent diner fut ser- pourrait-on dire, des jeunes Dans la soiree du meme jour, les 

vi chez M. Pierre Hamel. Un grand * lllcs suivit ces exercices et le jour jeunes epoux 

de la 


conduirc son fils Joseph Edmond 
au College Mathieu. 

—Le 8 novembre, M. Joseph Mo¬ 
rin, marchand, unissail sa destinee 
a Mile Rose M. Voyer. Le manage a 
ete celebre dans la cathedrale du 
gin a. Le R. P, 


guette,. M. el Mine J. L. Lazure, M. 
et Mme Noel Cantin, Mine D. Ger- 
va is, Miles. Gecile Martel, Madora 
Martel Miles Isabelle Braconier, 

Mile Jeanne Cantin, MM. Paul Bour- 
dy, W, Gagnon. A;. Deloge, Aime 
Jalbert, George et Edgard Phaneuf, 
Dollard el Sarto Cantin, etc... 

A nrinuit, un excellent gouter fut 
servi par Mme Giibert Phaneuf et 
Mme 1). Gervais. L on se separa a 
une heure assez avancee, en souhai- 
tant bonheur et prosperite aux noil 
yeaux epoux. 

— Mgr Charles Maillard, p.d., cu¬ 
re de Gravelbourg, Mail de passa¬ 
ge a Lafleche, samedi denr’er. 

Le Dr et Mine L. H. R:-court 
et Sarto Cantin, sont alles a .Moose- 
Jaw ei Regina par affaires ces jours 
derniers, 

-MM. S. M. Bohneau,\avocat de 
Gravelbourg, M. Charles Simard, 

Edgar Phaneuf, el IV Cantin de 
Gravelbourg eta lent a Lafleche sa- 
medi et dimanche dernier. 

M. Paul Bourdy, apres avoir pas 
se deux mois en \ Isite chez des a- 
mis et par affaires, est retourne 
a Montreal. 

)M. et Mine Gilbert Phaneuf sont 
alles, dimanche dernier, rendre vi¬ 
sile a son pere, M. V. Phaneuf a 
Gravelbourg. 

— Miles Violette Johnson et Pearls 
Viv, apres avoir passe deny mois 
au High School de Regina, sont re- 
venus dans leur Is families dernie- 
rement. 

— A Rouvier de Meyronnj etait de 
passage a Lafleche ces jours-ci. 

— M. et Mme Paul Cantin sont par¬ 
tis en automobile pour aller passer 
l’hiver dans la province de Quebec., 
chez des parents et amis. M. et Mme i \lber 
Ernest Cantin les remplacent sur la 
ferine dnrant leur absence. 

— M. Gerard, sa soeur, Mile Anna 


par M. 

| cure Ares, et le R. P. Roy, o.p., don¬ 
na le sermon. Li soir ce fut la clo¬ 
sure du mois tin Rosaire. 

Les reiigieuses de la Present a-- 
jtfen avec les enfants dj l’ecole du 
ivillage chantcrent le salut du Saint 
Sacrement. Des gens heurenx ce 
‘out i as pa missions de Zenon Park 
depuis l’arrivee des reiigieuses' de 
la Presentation de Marie. 


12nips de la pa 


I Des ies premier: 
jroisse. on songeaif a avoir un 
vent. Aussi la Providence a exauce 
de dexir des fondateurs-pionniers AI. 

1 ■ cure leur a cede son presbylere, 
f a pris ses a^partements dans la 
sacristie. 

M. Roy Courteau no fut pas mo.ins 
genereux, il fit don de quatre acres 
d(* tenv, situ ills en face de Peglise, 

,pour la construction d’un convent. 

Nous souhaitons la bienvenue a 
M. Ernest Grise, arrive du sud avec 
;-outc sa faniille. 

Dimanche dernier e’etait fanni- 

rsaire de M. le cure; la ligue tin 
j-acre Coeur, .section des jeunes, a- 
jVe.it organise une petite soiree en 
I son lion ncur. 

MM. .les syndics do la pamiss: 1 
preparent un.* soiree au profit de 
le. paroisse pour le 20 novembre. 


nombre de parents et d’amis enlou- c!c la croture, cent retraitants pri- 
raient la table du banquet, nous re- rent P ar t a la communion generate, 
marqulons entre autre M. le cure Et b jeudi 10 novembre, apres la 
<‘t son neveu. ,classe s’ouvrait line autre retraite, 

CONCERT belle des enfants des differentes e- 

! Jrn 28 octobr * une seance drama- co ^ es ( l e b paroisse, prechee egale- 
liquc et musicale aussi ainusante , ment P^r Je R. P. Daplante. 

, qu’intcressante, prit place clans no- ^ on compris les enfants qui n’ont 
| Ire salle paroissiale sous le patro- P as encore communie, le chiffre des 
jnage d s arclenls et devoues direc- ectraitants, gar^ons et filles etait de 
jteurs et directrices de notre non- environ. 

Iveau cercle de l’A.C.F.C. La ceremonie de cloture, avec 

Bien que tens 1 us artistes soient, communion generale eut lieu lundi 
j (1.03,.gens a l’anrore de cette profes- ma Rn 14. 

Ces retrait es, favorisees d’une 
temperature .assez clemente furent 
bien suivies; jeunes filles et enfants 
s’y rendirent dTine distance assez 


sion, on aurait juge qu’ils etaient 
ties professionnels par b talent na- 
tiirel avec lcquel iIs remplirent leur 
r(>le. Il va s ’211 dire que la salle 


jeunes epoux renlraient parmi 
nous lout rayennants de joie et de 
benheur. La reception cut lieu chez 
I M. et Mme Ad. Morin, 011 1111 somp- 
tueux banquet fut servi. La soiree, 
passce en .amusements divers se 
prolongea jusqua une heure avan¬ 
cee, en compagnie de nombreux pa¬ 
rents et amis, qui avaunt tenu a 
^ enir partager les joies . nuptial 2 s. 

Le Iendomain soir, les jeunes c- 
poux etaient Jcs botes de M, N. Cou¬ 
ture, qui leur offrit un succulent 
souper, servi , par Allies Lilianne et 
Berthe Couture. On a remarque par- 
mi les convives, outre les lietireux 
maries, M. le cure, Mine Vve Morin, 
de Va Marie, ainsi quo M. Florent 


E. F. CON NOLL Y ? Locateur 

HOTEL AVENUE 

Prets d J Argent, 
Hypotheqiies, 
Immeubles, 

Terres, 

Assurance 

Generale, 

Locations . 

' Commerciales 






A tons ses nouveaux maries, bon- ; 


C0J ’ ! et«U largement rem])lie de specta- grande. On lie peut qua les en felici- Aude^ " KC, ‘ ° n "° 

teurs, malgre une temperature d?s 
plus maussades et des routes boueu- 
ses on ne peut idus. 

•An sorlir de C2tte agreabie soi- 


leur demander d’etre bien fi- 
aux bonnes resolutions que 


Iter c-t 
1 deles 

Itous et tcutes ont 
retraites. / 


pris pendant ces 


rce, l’anditoire d’un commun ac¬ 
cord dcmaiuia aux acteurs de bien 
jvouloir 1 11 i iouer a line date plus re- 
jculee, la menu* scene. Alors diman- 
jche dernier le 0 octobre, le rideau 
I de la salle se leva de nouveau a la 
grande satisfaction d’un auditoire 
j encore* plus nombreux que la pre- 
|miere fois. Honneur a notre cercle 
j de 1’A.C.F.C., qui se debat coura- 
jgeusement malgre les adversites 
des temps actuels. 

Nous- allions oublier d’offrir nos 
|sympathies a M. Pierre Boutin qui 
jvient de perdre sa soeur, Dame 
Humbeault d’Assiniboia, Sask. 1 j 


De la part des jeunes filles et de 
tons les enfants, un cordial mere! 
an B. P. Predicaleur dont les ins¬ 
tructions si interessantes ont fait 
beaucoup do bien a tons. 


— * 


ST-LEON DE 

JACK FISH, Sask. 


le commencement d’oe- 
soirees ont etc* organi- 
r.vement par la famille 
le cure, les Dames, de 




-«_ rf-XX _ & - 

CANTAL, Sask. 

- ———^ ^ *{• • T 






I 


j BAPTEMES: 

—Marie Leda, fillj d’Armand Bel 
jlemarre et de Yvonne Buisson. Par- 
rain et marraine: Hector Boutin el 
| son epouse. 

—-Ne le 14 octobrj du manage de 
j Derise Lesy et de Maria VanGou- 
bergue, baptise sous les 110111 s de 
t Oilier. Parrain et marraine: 
Pierre Tavernier et Bkmdine Yen 
1 miest. 


DUMAS, Sask. 

-y.—***—^- 




. . n . . , , —Laurent Raymond, fils d’Ade- 

Cla.'rboutli, et M. -Hcnr. Decap sont ', ard ' Martel , baplis6 ]e 8 octobre. 

partis la semainc dermere pour a!- Parrai!1 ct marra ,; nc: Claude Belle- 
ler demeuivr en Belgique. 

— Miles Gecile et Madora Martel, j 
Isabelle et Rosalie Braconier, MM. 

Giorge, Edgar Phaneuf et Dollard 
Cantin de Gravelbourg etaient en vi 
site chez des parents et amis, der- 
nierement. 

— -M. Charles Van Elslande de Mey 
ronne, de passage a Lafleche par 
affaires dernierement. 

— M. et Mme Albert Jacques, une( 
fillc baptisee sous les 110 ms de Jac¬ 
queline, Pauline. Parrain, M. Gas¬ 
ton Jacques; marraine, Mlb Nora 
Bouvier de Gravelbourg. 

•— M. et Mme Donat Belisle de 
Glentworth etaient en visile chez 
M. et Mme Arthur. Cloutier, diman- 
che. 

— M, Marcel Perrey, apres avoir 
passe 0 mois a Meadow Lake est ra¬ 
velin dans sa famille. 


imarre et son epouse, 

-A ele baptise sous les noms: 
jElie Fernand, enfant de Paul Del- 
|maire et de Clarice Darveau. Par¬ 
rain et marraine: Fernand Del moi¬ 
re et son epouse, oncle el tante de 
l’enfant. 

SERVICE ANNIVERSAIRE 

I.c 7 novembre avait lieu en noti\» 
eglise, le v service anniversaire de 
l\Iar:e Menard, epous-* de Theodu- 
le Landrv. 

Le R. P. Garand, a.c., se rendait 
a Storthoak le 22 octobre pour 
chanter le service de son vieux fre- 
r;> Edmond, decede chez son gen- 
dre, Paul Gagne. Les paroissiens de 
Cantal offrent au Rev. B. Garand 
leurs plus reiigieuses sympathies 
ainsi qu’a toute la famille sans 011 - 


—Voila noti\* retraite tenninee 
:et, malgre l’intemperie continuelle 
jet les mauvais chemins, elle a ete 
Inn grand succes, il y a eu du cou¬ 
rage ei du deyoii 2 ment deploye en 
la circonstance, myis cela en va-- 
jlait bien la peine. 

Les RR. PP. Vezina et Pare, re- 
j demptoristes, n’ont pas menage 
ileurs pMnes et labeurs et se sont j 
niontres de bons apotres taut pari 
Hcur devouement inlassable quo par ! 
| la .Charlie sans borne qu’ils ont et 
prechee et pratiquee parmi nous. 

! Nous cons *rvons de ces bons Pe¬ 
res le meilleiir des souvenirs ct ils 
peuvent etre consoles a la pensee 
quo 1 -Tips bonnes paroles lie sont 
j pas tombees dans un. terrain aride 
et qu’elles produiront de bons fruits 
I —Mme St-Laurent est revenu? 
(Ikin voyage de Winnipeg ou elle 
.etait allee visiter son fils Emile Car 
|p2iitier. 

AVIS 

N’oublicz pas, je vous prie, que 
le dix-sept novembre; nous auroiis 


—Depuis 
lob re, cinq 
sees respec 
Dupuis, M. 

Ste-Anne, les Institutrices et les 
jeunes geny , jemi 2 s? quelques uns 
avaunt laisse le biberon depuis 40 
ans, mais que voulez-vous, le plus 
vieux s’appelle “Bebe” — 

—Le 28 29 octobre, nous avions 
1 2 s * Qu a r a n t. e- H e u r es a la paroisse, a 
cette occasion M. l’abbe Mollier est 
venu aider notre cure. 

Les paroissiens de St-Hippoly- 
ie et de St-Le.on envoient cette se- 
|maine un char detrain au college 
de Gravelbourg. 

LMARIAGES 

j 

—M. Noel Gervais ct Mile Jose¬ 
phine Parent .2 a u. 

—M. Andrew Fedorew et Mile 
Annie Swityk. 

—M. Boucher 
Clara Duhaime 
Le itoriage a 


aussi d» Val Marie, et plu- 
sienrs a litres. 

| —Jeudi, M et Mine Aristide Four¬ 
nier donuaient aussi un souper in- 
j time, auquel prirent part plusieurs 
parents. el amis 

M. et Mme Pierre Larose son! 

.heureux de laire part a leurs. pa- 
: rents, et amis de la jiaissanqe d’une 
Hille, baptisee le (i novembre, sous 
lies 1 nurns d > Marie Noela, Parrain 
et marraine: *M. et Mine Joseph N >- 
gue, de McCord. 

H.I. le cure esl alle a Biilimun, 
le 11 novembre, avec, M. J.-Bte Cou- 
tur.e, a I’occasion d? la fete patro- 
nale de cette paroisse, la Si-Martin. 
*-_^-1_ 


Tribune Libre 


■v— 

f 




1. 


h:*ur, prosperite et longue vie. 

—En notre couvent des Reveren- 
; des Socurs de la Croix du mardi 22 ! 
ou samedi 26 novembre, aura lieu ; [ DOMREMY, Sask. 

une retraite fermee pour j Junes f ‘l- ^ -- 

les, toutes les deinoiselles des pu- 11 v a 211 oubli dans la chronique 
jroisses environnantes ainsi que'uu “Patriote ’ concernant le 
c lies de notre paroisse sont cor- ( bazar qui a cu lieu les 23, 24 et 25 
,dialement invitees et seront les octobre dernier. 

j bien venues. Le resujtat du concours des can-. 

La retraite sera donnee par le B-Llidal :; a ele ccli:-ci • 
iP. La plan te, Redemptorist j, du Ju- “mIlL Diana’ Casa van t a rccueilli 

AIIIq Helene Guiliel 


niorat de 
nltoba. 


BELLEGARDE, Sask. 

-#— ^ - 


- # 

4 et 5 oc- 
Quaranta- 


Ste-Ann e-d es-Chenes, Ma•• 


Mori du senateur Haydon 


—E 11 notre eglise, le 

tobre, nous avons eu les n> . T „ , 

l,« nri ,« . Ottawa. — L honorable senateur 

nt 111 es, qui ont etc suivies par une j.. rT , * 

lmnn« „ c ncion^ , .. . lAndrcw Ilavdon est mort, a sa rev 

nonne assistance. A cette occasion, l • . . 

iSidence a la suite dune longue ma- 

ladie. 11 etait age de 65 ans. Le se- 
jnateur Haydon etait un des mem- 
jbrjs du senat impliques dans l’af- 
fair-> de la Beauharnois. A 11 cours 
I de renquete, on avait du aller 1’in- 
iterroger chez-lui a cause de son etat 
de sante. 


j'’-617,34;. Milq Helene pullet a rap- 
!porte $533.17.,Ce qui donne une* 111 : 1 - 
jc-rite de $34.17 a Mile Diana Casa- 
Ivtuit. Elle meritc nos sinceres feli¬ 
citations. A nos deux candidates 
nos plus .vlnceres remerciements 
pour leur magnifique travail dans 
i cette anne j de crise. Merci aussi 
j a tous ceux. et relies qui ont bien 
ivoulu leur aider en la eirconxlan- 
;ce. 

E dm 0 n d CA: • AV ANT 


de St-Louis et Mile 
de aJck-Fish. 
Mylieii a St-Louis. 
A cette occasion, Mine T. Du has me 
et M. Clarence Dubaime se sont ren 
dus a St-Louis en auto. 


; BAPTEMES. 


de 


notre cure avait pour l’aidjr M. 
l’abbe A. Ferland de Stortlioaks, M. 
Tabbe A. Fortin de Cantal, M. l’ab¬ 
be Garand <P Wauchope, it M, l’ab¬ 
be J. Wolf de Manor. 

Dimanche, 23 octobre, common 
Cai-t, pour toute la paroisse, une re^ 
tiaite prechee par le R. P. Jubin- 
ville, o.m.i., du jiiniorat de St-Boni- j 
face, Manitoba. Tous les jonrs dc la ! 
> - inaine, messe a 9 heures, les ex¬ 
ercises de la retraUe et le sermon, j 
a 7 li. 30 m., du soir, sermon el j 
salut du Saint-Sacrement. La eld- 1 
lure de la retraite cut lieu lc di- 
manche, 30 octobre, a la messe de 
9‘ heures, ou il v. a eu communion 
generate de toute la paroisse. Dans 
son dJrnier sermon, le R. P. Jubin- 
Aulle nous mit en garde contre le 
re tour au mal, en prenant pour tex- 
te de son sermon les paroles de l’e- 
vangile du 3enu> dimanche du ca- 
reme: “Je retournerai dans ma mai- 


Ne pouvait dejeuner i^e mat hi 


j “M 011 
j cie du 
Mme J. 
|“I1 lie 


•man a 

Novoro 

Siebels 


beaucoup 
Dr Pierre 
de Lain are' 


enefi- 
ecrit 
Iowa. 

peuvait manger le matin et 
devait. alter travailler sans dejeu- 
n:*r; maintenant il mange trois bons 
repas par. jour et iouit de chacun 
Hl’eux.” Ce medicament fait de plan 
tes est Ires con nil pour son cxcci- 

- lent effet sur le procede de dig?s- 

Paris. — M, G.H-. Cahau, au nom tion. Si toutefois on ne peut l’obte- 
du gouvernement canadien et M. nir dans son voisinage ecrire au 
Julicn Durand, ministre du commer Dr Peter Fahrney and Sons Co., 
ce, an nom. du gouvernement fran- 2501 Washington Blvd., Chicago, 
jcais, out discute le traite de commer Ill, pour renseigiiJments. 
cj franco-canadien. Ce sont des Livre exempt de douahe au Cana- 
negociations prelimlnaires. da. 


Le traite de commerce 

franco-canadien 


un banquet suivi d’une comedie. 
Tous, sans exception, honimes, filles 
et gar cons sont pries, — oui ba¬ 
teau!— .de faire de cette soiree 
l’evenement le plus beau qu ’011 ait 
vu cette anriee! 






—Mariage en notre eglise, le 13 
octobre. M. Paul Henri Beaudoin de 
Storthoaks a .Mile Leoni > Melinier; 
le 9 novembre, M. Felix Sylvestre a 
Mile Herm’ne La-motbe. 

—Le 15 novembre, M. Joseph 
Belval, a Mile Auror * Bourget, le ma 
riage a eu lieu en I’egliv* St-Antoi- 
nc de Storthoaks, paroisse de la 
je'une fillc. 
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A. C. MOFFAT, gerant 


.1 MONTMARTRE, Sask. 
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—La soiree du 6 novembre orga- 
, nisee par les Dames patronesses du 
[couvent, a remporte 1111 franc suc¬ 
ces. 30 tables de joucurs de cartes 
jse sont partage les prie. Excellent 
programmc.de chant ct de musique. 
Les recettes satisfaisantes montrent 
que tous ont a coeur l’education 
j donnee par les reiigieuses. 

Felicitations aux organisatrices et 
merci a tous. 

C(*tt^* soiree commemorait la da¬ 
te exacte de la fndat'ion de la Com- 
munaute des Soeurs de N.-D. de la 
Croix. Apres cent annees de de¬ 
vouement el du sacrifices, nous 
leurs souhaitons succes et longue 
vie. 

L’assemblee generale des contri- 
buables du village a eu lieu le 10 
courant, sous la presidence de M. 
A. T. Breton. Discussion tres ani- 
niee des questions, municipales et 
surtout de finances, une motion de 
ranerciemeuts a ete passee a Pa- 
dress:* du conseil pour les services 
el la bopne administration. 

M. H. Loire a ete absent plusieurs 
jours a Ste-Rose du Lac, Manitoba, 
pour assister au mariage de sa fil- 
le Arman de. 


I 




—Marie, Stella, ColeU.% fille 

Wilfrid L’lleureux et de Margueri- ! son d'oii je suis sorti. 
te Lavoie. 

—J. Ernest, Leandre, fils de Au¬ 
guste Bergeron A ® Josephine No- 
in. ^ ; 

—M. Therese, Leona, fille de Ho- 
11 ore Langne et Annette Blanchette. 

—J. NoeL, fils de William Gagne 
et Yvonne Heon. 

--IMM. Louis et Plugen^ Blanchet¬ 
te et leur epouse sont en visite a 
Prud’homme. 

—M. et Mme J. N. Carriere et M. 
et Mme Arthur Blanchette sont r> 
vcmis du Manitoba, ou ils ont pas¬ 
se une quinzaine, en visile chez 
leurs parents^ It devait faire bon 
de se r j voir apres 26 ans d’absence! 

Mile Anna Day nous a qulttes 
pour passer l’hiver a Ponteix. 

[ Mme Jos Girard, malade de- 
| Puis un mois, est a 1’hopitaFde N- 
Battleford, nous form oils des voeux 
l)our un prompt retablisseipent. 

—Durant I s battages M. Charles 
Day a subi des dommages par l’in- 
cendic d ’1111 grenier. 

Dernierement, M. Raoul Plourde 
a eu un hangar bride qui contenait 
mille et une choses. 



GROS ET DETAIL 


a'olks 11011 s 1 'vons de la meilleure farine nvoulee en Saskntehewan 

du la it trds. riche c-t a litres ingredients d’exccllente quality. 
Demandez le ]iain “Cri-yiy .Crust” a. votie epicier ou 
& la boulangerie et nous enverrons notre d61ivreur. 


epnonez 






FERLAND, Sask. 
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Attention speciale donnee aux commandos postale^ 

PRINCE ALBERT BAKERY 

:$ - It-re Avenue Quest Telephone: 2552 
Font du meilleur pain etude meilleures 


Prince-Albert 



CARTES PROFESSJONNEU.es 

: "ON TROUVE SES BONS CONSEILS A LA BONNE ENSEIGNE” •. 

VERJTE DE LA PALiSSE 




de la Celebre fonderie Paccard, d’Annecy-le-Vieux' 
Haute-Savoie, FRANCE. 

Nous avon* toujours en magasln k QUEBEC, des cloches neuve* 
d'occasion. ^ 

Nou« avons aussi une MACHINE, pour eonner les Cloches en br&nls, 
qui est install6e k notre atelier QUEBEC. 

Cette Machine est une merveille k tous les points de vus. 
Repr6sentants-G6n^raux au Canada. 


et aux Etats-Unls; 


C.Emile Morissette Lee 

236 rue Latourelle, QUEBEC. 


Z. 0. Tourangeau 

4233 rue Fabre; MONTREAL 
Tel. Bell Frontenao 6272 


I. * n novembre etait l ann'.ver¬ 
sa ire de naissance de notre cure, M. 
Tabbe J. Perreault, Aussi, 1111 boil 
nombre de paroissiens ne l’avaient 
pas oublie. Dans la soiree, ils ont 
vculu lui faire une surprise et lui 
rappeler ses 39 ans, s’ jiar hqsard 
il les eut oublies. Vers 8 heures et 
demie, ils sont alles ensembL* lui 
dire leurs voeux, et, com me gage 
de leur sincerite, its lui ont offert 
une bourse substantielle. Touche de 
cette marque d’estime, M. le cure 
sut leur exprimer sa profonde re¬ 
connaissance. Jai soiree ■ se passa 
ensuite gaiement: pas besoin de le 
dire. Parmi les personnes presentes, 
on a remarque: MM. et Mines J. L. 
Fournier, H. Pinet, Ludger Couture, 
Aristide Fournier, Antonio Four¬ 
nier, MM. Ar. Morin, Jules Couture, 
Jos Morin, For tun at Dion, Mile C. 
Lescelleur, etc, 

M. le cure est alle a Gravelbourg, 
la semaine derniere, en rompagnie 
de MM. Jos Cbabot, Paul Morin, et 
Jos Couture, AL Jos Chabot allnit 


Thos. ROBERTSON, D.D.S. 

DENiTSTE 

Suite No 7 Iddifice Mitehed 
Radiographic des deals 

TELEPHONE 2457 

PRINCE-ALBERT, SASK. 

II 

G. B. HOWARD, D.D.S. 

DENTISTE 

ILuliographie des Dent^, 

Edifice Rowe - en fa.ee du bureau 
de poste 

Telephones: Bureau 2177; Res. 20S8 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


A. C. March & H, J. Fraser 

ont le platsir# d’annoneer qu'tlj* p^a- 
thjueront le droit sous. !«*> ppm 
vj , MARCH & FRASER 

Suites fl, 7 et 8 McDonald BiocK.. 

PRINCK-ALBERT. SASK. 

R6s.: 32 T616phones B«r«au: 3'd8 

1 

I 

Docleur 

A. MYLES- D.D.S., L.D.S. 
DENTISTE 

Tel: 6 Tisdale, Sask. 




DR E. A. SHAW 

SPECIALISTS DES YEUX, OREIL- 
LES, NEZ ET GORGE. 

Bureaux dans 1‘Edince Rowe 
Yis-^-vis le Bureau de poste 

T61£phone 2170 Residence 2556 

PRINCE-ALBERT - SASK. 

1 

Telephones' Residence 2589 

jeiepnones. bureau 2824 

Dr E. B. NAGLE 

DENTISTE 

415 Edifice Avenue 

21eme rue Est, Saskatoon, Sask. 

Heures: 9 a.ra. k 6 p.m. 

Soirees sur rendez-voiiB. 


> 



j 

Dr. J. Angus McDonald 

ADRIEN DOIRON, B, A. 

:• 

MEDECIN et CHIRURGIEN 

Avocat, Procnrenp et Notalre 

: 

RAYON-X au BUREAU 

VONDA, SASKATCHEWAN 

: 

Tel. -- Bureau 3175 — R6s. 3195 


:! 

4 EDIFICE ROWE PRINCE-ALBERT 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 16 novembre 1932 


Prince-Albert 


— Scion toutes probabililes, la 
"‘MacDonald’s Consolidated”, line 
coinpagnie de marciiandises en gros 
qui a des entrepots par tout le Ca¬ 
nada, etablirait sous pen une uc- 
cursale a Prince-Albert. Des repre- 
sentants de ladite compagnie e- 
taient ici lundi a cet effet. Ce sera 
une nouvelle acquisition pour la po 
pulation d j Prince-Albert. 


“La paix regne a Prince-Albert”. 
Ce fut la derniere parole pronon- 
cee a la reunion des contribuables 
de la ville, tenue lundi soir. On a 
presente devant Fassemblee les 
rapports de Padministration nmni- 
cipale durant l’annee 1932, ainsi 
qu’un rapport de l’hopital Victoria. 
Les rapports ont etc adoptes pres- 
que sans discussions. On a reniar- 
que une amelioration dans les 
faires de Phopital. 


Chronique Paroissale 

rons que toutes les families anglai- 
ses sj feront un devoir d’y assis- 
ter aussi assidument que possible. 

MESSE I)E MINUIT 

Les membres ' de. la chorale se 
preparent la mcsse de Noel sous la 
direction de Mine C. Carrier. Mile 
Simonne Legault touche Porgue. 

THE JUNIOR CLUB 

(Pest jencli prochain, que nos 
collegiens donneront une partie de 
cartes et un petit concert. 


Le maire Sibbald en a profile 
pour remercier les coucitoyens qui 
Pont aide si puissammcnt a regler 
les problemes inherents a la fonc- 
tion de maire. II mentionna d’une 
l'a(;on particuliere le beau travail 
accompli par diverses organisa¬ 
tions pour secourir les sans-trkvail 
et leurs families. ,11 fit ensuite 
Phistoire de la vente de la Force 
electrique — Power Plant — a la 
“Canadian Utilities”. 11 fil remar- 
qtier que la ville avail un fond d’a- 
mortissement — de $15,000 a 16,000 
entierement pave. 11 declara que 
la dette nette de la ville etait de 
$2,581,431.62. 

Baker, ancien maire, actuellemenl 
president de PAssociation des Con- 
tribuables, proposa Padoption des 
rapports du comite. 


Les contribuables de l’ccole sepa- 
ree se reuniront deinain soir a 8 
heur *s dans l’ecole St-Paul, sur la 
quatorzieme. 


THE YOUN (.LADIES GUILD 

Dimanclu prochain a 2 
h 2u res a la demeure des 
Reverendes Soeurs de la Presen¬ 
tation, nos jeunes filles auront leui 
reunion mensuelle. Esperons qu’el- 
af- 'les seront nombreuses. Nous admi- 
irons le bon travail qu’clles font 
jen envoyant a nos families 
pauvres des livres et journaux ca 
Itholiques. Notre St-Pere le Pape be- 
! nit et encourage toujours l’apos- 
tolat laique. 

XXX 

I/assoCiation de gouret de la pa- 
roisse du Sacre-Coeur, a elu son 
executif et le capitaine de Pequipe, 
lundi soir, a une reunion des jou- 
eurs a l’ecole separee. Leon Savard 
est president; Sylva Menard, secre¬ 
taire; Tache Russell, Ed. Burkoski 
et Fred Gable, conseilliers. Sylva 
Menard fut choisi capitaine avec 
une grosse majorite. Le R. P. Alexis 
Tetreault accepta la charge d’en- 
traineur. Tous ont decide de faire 
honneur a la paroisse. I Is veulent 
Iremporter “la coupe” pour orner no 
tre salle paroissiale, vive les jen- 
j lies! 

; EN MISSION 

Le R. P. Tavernier, o.m.i., direc- 
jleur du “Patriote de l’Ouest” pre- 
che actuellement une retraite a Alba 
baska, Alberta. 

CpMMUXIQUE 




Que vous travailliez dehors ou dans un bureau nous saurons 
vous donner un ecus-A. et-)nent qui vous conviendra 


WOLSEY 


STANFIELD’S 


et WATSON’S 


Legers, medium ou pesants — pure laine 
laine — toutes grandeurs pour hommes. 


aussi coton et 


Prix de 1,75 a 7.50 
Ralph Miller Limited 

915 Ave. Centrale, Prince-Albert 


sion national des champs de ba- 
taille de Quebec, $31,5(30. 


Les liberaux ne 

seraient pas 


situe dans la vallee de la riviere 
Garotte. (Test la premiere fois que 
Pon entcndra le ronflement des 
batteuses au nord du 53e. 


lies 
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L’AFFAIRE STUBBS 

representants de __ 

FOuest a Ottawa Ce juge de Winnipeg demande la 

_ | . .protection du parlement federal 

..en favour de la magistratnre ca- 
... nadienne contre' la persecution. 


A TRAVERS LE PAYS 


Le premier appareil pour Pex- les oeufs prepares coniine ils les de¬ 
traction et le travail de Por >cn Stfs- si rent poussiere de jaune d’oeufs, al 

bumine, etc... On importait beau- 
coup jusqu’a ces derniers temps de 


Winnipeg. MM. McPherson, 
procureur provincial de la Saskat¬ 
chewan; Geo. Hoadley, minislre de 
j PAgriculture en Alberta et E. A. 
I McPherson, tresorier provincial du 
I Manitoba, sont pai^s pour Ottawa, 
jdimanciie soir, oil ils represcnte- 
| rent les trois provinces de POuest. 
j Le but de leur requete est de de- 
I niander au gouvernement federal 
(Passumer line bonne partie. du sc- 
j cours aux chomeurs. On lui de¬ 
mand era de fouwiir 50 pour cent 
de* argents requis. 


katchewan sera etabli a Amisk 
Lake — autrefois Beaver Lake — 
sur les terrains de la Em melt-Ir- 
wing-Kenward Co., Ltd., de Duluth, 
au cours de J’hiver. 

Actuellement, la compagnie fail 
ouvrir up chemin donnant acces a 
ses “claims”. Lorsqu’il sera termi- 
ne, on y transportera les machines 
Les drilles ont reveld la presence 
de i idles depots. j Une raffinerie d’huile, ayant line 

x x x j puissance de 100 a 150 barils par 

La 24me exposition provinciale •i c ' lir * sei *o installec a Weyburn, Sas- 
du grain de semenc* aura lieu a 1 katchewan par un syndicat local 
Saskatoon du 9 au 13 janyier pro-| sous v ‘*i gerance de J. A. McBride, 
chain, sous les auspices.du College ,pt*esiclent de la “Crown Oil Com- 
d’Agriculture, la liste des primes et * )an . v 


la poudre de jaune iPoeuf, de l’al- 
I bumine de la Chine. La nouvelle 
[industrie emploie actuellement 25 
ihommes; die en emploiera le dou¬ 
ble lorr.qu’elle sera en peine acti- 
j vite. La nieme compagnie a un ela- 
blissemenf a Vancouver. 

xxx 


danger j use 


tion est “certainement 
et nuisible au bien public” 

M. Stubbs affirme qu’il: a subi la 
persecution et des pertes financie- 
rcs grace au procureur general et 
(ermine sa leltre en declarant que 
l’enquete projetee est rien moins 
qu’une conspiration politique pour 
P* detruire, en nieme temps qu'une 
aitaque contre la magistralnre cu¬ 
muli enne. 

Le juge Stubbs a aussi public un 
opuscule ou il rappelle les accusa¬ 
tions portees contre lui. La page- 
titre porle ces mots adresses au 
peuple canadien: “Nos iuges sont- 
i Is libres el in depen dan Is?” “Sont- 


Otlawa. Le parti liberal au 
Canada ne se tiendra i>as pour lie 
par les accords imperiaux conclus 
a la conference imperiale d’Ottawa, 
M. Mackenzie King Pa clairem?nt 
laisse entendre en Chambre des 
Communes. M. King qui avait de- 
ja demande certains renscignemenls 
a M. BJimett au sujet de la portee 
des accords de commerce, a tenu a 
faire savpir que son parti iij pou- 
vait s’engager a les observer. C’est 
dire que, advmant le cas oil le lea¬ 
der de Popposition reprendrait le 
jpouvoir d’ici cinq ans il se reserve 
le droit de modifier oil de ineltre 
fin aux ententes. Et cela en depit 
du fait, que, d’apres M. Bennett, ces 
j accords constituent un engagement 
d’honneur pour le parlement Cana¬ 
dien. Le premier ministry venait 
de dire precisement que le parle¬ 
ment Canadien conservait sa supre- 
matie, sa souverainele en matiere 
tarifaire, mais que, d'autre part, il 
s’etait engage sur Phonneur a res¬ 
pecter les promesses faites. Sur ce 
M. King a fait sa declaration qui 
p 2ut avoir des repercussions se- 
rieuses sur notre politique commer- 
ciale. 


Nouvelle fantaisiste, 

dit Sir Henry 


New-York. — “C’est Pune des 
histoires les plus amusantes que 
j’aie entendues depuis logntemps, a 
declare sir Henry Thornton, ex- 
president des Chemins de fer na- 
lionaux, lorsqu’on lui a parle tie 
la depeche d’Ottawa, qui laisse en¬ 
tendre qu’il sc porterait candidat 
dans Pune des circonsCriptions ea- 
nadiennes aux prochaines elections 
federales. Il n'y a evidemment rien 
de vrai la-dedans. J’ai Pintentlon 
de demeurer a New-York pendant 
un temps indefini et je ne com- 
prends pas qurlle a bien pu etre 
Porigine d’une pareille rumeiir”. 


Salade aux choux “Unique’ 


les renseigneiy^nts sont fournis par 
le departement de PAgriculture de 
PUniversite de la Saskatchewan, a 
Saskatoon. It v aura des con cours 
pour les jeunes. Les entrees doivent 
etre faites au plus tard le 31 de- 
cembre. 

xxx 

La nouvelle industrie de la “Wal¬ 
ter M. Esdon Company” pour con- 
vertir les oeufs en poudrj ou en 
albumine consume une grande quan 
tile d’oeufs. Cette industrie utilise- 
ra une partie considerable djs 
oeufs produits dans le nord de la 
Saskatchewan. On rapporte qu’elle 
emploierait 7.00(3 douzaine d’oeufs 
par jour pour fabriquer celt*\pou- 
dre. Avant longtemps, cet f e indus¬ 
trie produira d’heureux resultaVs 
pour les fermiers du nord. Les fa- 
brieants de bonbons, de patisseries, 
de creme a la glace trouveront la 


Ltd.” La commande des ma¬ 
chines est deja faite. Les travaux 
de construe'’oil de In batisse com- 
menccront ces jours-ci. 

XXX 

Des expositions de grains de se- 
menc} et de volailles se liendront 
aiix en droits el dates suivantes: 
Kinderslev, les 15 et 16 novxembre 
Tisdale, les 16 et 17 novembre. 
Invirmay,’ le 18 novembre. 

Neilburg, le 19 novembre. 

Krvdor, le .22 novembre. 

Halford, le 23 novembre. 

xxx 


Le siege d’Estevan ? 

Regina. — Le gouvernement ne 
s’est pas encore occupe de la ques¬ 
tion du siege d’Estevan dont l’e- 
lection vient d’etre, annulet. On ne 
sait pas s’il y aura une election 
complementaire ou si le siege res- 
tera vacant j-isqu’aux prochaines iv 
lections provinciales. Tout proba- 
blement, on pr^ndra une decision 
a ce sujet au caucus du gouverne¬ 
ment coooeratif, qui se tiendra a 
Regina a la fin de novembre, qui 
est convoque pour sonder la force 
du parti au pouvoir. 


Winnipeg. Le juge L. St. G. 
j Stubbs, de la cour de comte de Win 
jnipeg, a envoye une Lttre a M. Mac- 
jkenzie King, chef de Popposiiicn 
liberale,. pour demander la protec¬ 
tion du Parlement jn favour de la 
magistrature canadiennc contre la 
persecution. 

M. W. J. Major, procureur gene¬ 
ral du Manitoba, .a porte plainte 
aupres du mini sire de la justice 

j contre 1* juge Stubbs et le juge j Ottawa. - Le minislre des finan- 
! Frank Ford, de la Cour supreme ces, M. Rhodes, a vdsente, mix Com 
d’Arberta,, a ete charge d’enqueter. j mimes, une feuille de credits sup- 


iIs t.mus en bride et museles?” et 
‘La justice est-elle administree sans 
icrainte des factions et sans favo- 
i ritisme?” 


M. Ledoux, futur ministre 

I.'HON. HENKI-T. LEDOUX, e- 
minent avocat de Nashua et presi¬ 
dent general de l’Union Saint-Jean- 
Baptiste d’Amerique, serait notnme 
ministre plenipotentiaire d?s Elats- 
Unis au Canada par le President-e- 
lu Franklin-D. Roosevelt en recon¬ 
naissance de la belle lutte qu’il fit 
an Gouverneur Jolin-D. Winant, re- 
publicain, du N ‘W-Hampshire aux 
elections. Dans un Elat aux trois- 
cihquiemcs de langue anglaise, M 
Ledoux, qui fut coniemporain de 
l’honorable Arthur Sauve au Semi- 
naire de Ste-Therese, P. Q.. a reuni 
un des votes les plus considerabL’s 
encore obtenus par un candidat de- 
mocrate au poste de Gouverneur. 


1-2 petit chou liache. 

1-2 piment hache 

1 tasse cornlchons haches 

1-2 a 3-4 tassj mayonnaise sans 

oeufs. 

Melez le chou, le piment el les 
ccrnichons. Aioutez assez de may¬ 
onnaise afin de bun meler. Servez 
froid. 


ENCOURAGEZ 

•J1S ANNONCEURS 

DU “PATRIOT E” 


Credits supplementaires 


|. 


Le premier battage 


au nord du 53e 



Star Brewing Co. 


sa leltre, le juge Stubbs d’t jiilementair js, an total de $1,531,957. 
suit: “Je demande la pro- 08 pdur le present excreice. 

Pour I’adminislration de 


Le federal aidera le 

Wheat Pool 


Dans 
ce qui 

tection du Parlement contre la 
persecution officielle dont je suis 
viclime. Si les jifg-S du Canada 
doivent etre assujellis a la censure 
departementalc el au chantage 
qu’on a pratiques 'id qu’on prat-’qu.* 
contre moi, alors l’independance 
I tan t vantee de \iotre magistralure 
est line mauvaise. ])laisanterie ct 
; noire magi strature se trouve redui- 
te au role de phonographes offi¬ 
cials, de marionnettes poliKques et 
, de sceaux de caoutchouc. 

M. le juge Stubbs declare aussi 
idans sa leltre que'/fe procureur ge¬ 
neral Major est Thomme L* i)lus 
vindicatif que le juge ail jamais 
rencontre, et que son adminislra-dusti’Ie, $100,000; 


Ottawa. — Le gouvernement fede¬ 
ral a donne des garanties aux ban- 
(1 lies' a En de permettre au Wheat 
;Pool de continuer ses operations, 
■ a declare M. Bjnnett. Sans cetty 
[marge, il cut clfr imposible d’ecou- 
Uer la recolte canadienne. Le pre- 
jinicr ministre est "d’avis que le Do¬ 
minion ne souffrira aucune porle. 


Ia j ns' 

lice dans le lerritoire du Yukon, il 
faul une somme dj $2,500; pour les 
pen Renders, construction, achats 
de ter res, etc., $209,350; pour le 
paiement de services professioniuds 
a George A. Touche el Co., a propos 
de l’enquete parlemenlair * sur les 
prix de l’essence, $1 1,233; pour le 
miivistere de l’agriculture, $169- 
788; pour cL*s pensions a des famil¬ 
ies d’anciens membres de la Police 
montee — R.C.M.P. — $586 08; 

pour des subventions postales, $35,- 
000; pour le ministere des pensions 
el de l’liygiene, $975,000; pour le 
minister^ du commerce et de I’in- 
p.our la Commis- 


el- 


I/Univcrsite de la Saskatchewan Dans tous les cas, s’il v a pertes 

les n’excederont pas le coiit (Tun 
boni cette annee, ajouta-t-il. 


idonnera des cours dc ■nunuiseric 
i du 13 v a 18 fevrier. On enseignera 
j aussi comment faire et utiliser le 
iheton arme el le ciment sur L*s fer- 
ines. Les fermiers soul pries d’em- 
I porter leur coffre d’oulils, s’ils von l 
suivre les cours. 



La semainc prociiaine, M. Avila 
Sl-Godard et son fits Emile, qui est 
bien pour ses. trlomphes remportes 
aux courses de chiens “Dog D?rhy” 
a Ottawa, commenceront a battre. 
Ils esperent battre 1,500 boisseaux 
d’avcine, 80 boisseaux de hie et 100 
boisseaux d’orge, sur Lair ranch 




POUR TOUX 

j/fjth times' Bronchites-' 

/Sirop Tssfass 

Nathiei 



Symptoms s Certains 

de troubles r6naux sont les douleurs 
dans le dos, la difficult^ k uriner, les 
dep6ts dans V urine. Les Gin Pills d£li- 
vrent des troubles renaux en exer^ant 
une action apaisante et adoucissante sur 
les tissus enflammes. 

50 c la bolt© chez tous les phsrmaciena. 


Webb, candidat pour le 
septieme 


fois 


RAMSEY’S LTD. 

La od cons serez le mieiix Servi 


TAPIS DE TABLE 
cn toile ciree 


DAMAS POUR TABLE 


Jolis tapis, de couleurs claivcs 
et laVables, grarantis donner ex¬ 
cellent service. Toutes 
couleurs. 54” x 54” k ... 

45‘‘ x^45‘* et 36” x 54” pat-j 
trons vert seu-lement 


85c 

59c 


PANTOUFLES 


Modules chics, en satin broche. 
Plume d’autruehe bleue ou bou- 
clettes de satin. Talons medium 
hauteur 12-8 avec bouts en caout 
chouc. Grandeurs 3 il 8 
Prix Special . 


1.39 


COMBINAISONS 
POUR HOMMES 

(enters ouate) 


Combinaisons chauth 
ver. Grandeurs 36 fl 
Prix Tha bit . 


i s m u 
4 2 


!’hi- 


1.19 


Damas b’.anc fini toile. Bonne 
pesanteur, largeur de 54”. Jolis 
dessins avec bordure. Prix tr^s 
reduit 

la verge ..... 


50c 


Couvre-Chaussures 
gam's de fourrure 
$3.95 

Wlours brun ou noir avec four¬ 
rure de nieme ton. Traces par 
cordons invisibles. Talons me¬ 
dium ou hauts. Grandeurs 3 a 9 
Doubles de jersey. 


GILETS MANTEAUX 
POUR HOMMES 

Tricot jumbo, tres pesant; bien 
finis avec deux poches et bon 
col. Couleurs unies ou avec gar¬ 
nitures de couleur contrastante. 
Grandeurs 36 fl 44. Chauds et 
durables pour le temps 
froid. Chacun . 


2.29 


Winnipeg. — 
presente comm, 
lie de la ville 
la septieme fois. 


Le maire Webb se 
candidat a la mai- 
de Winnipeg pour 
11 aura deux ad ver 
saircs: MM. John Queen, travaillis- 
te-independant, et Jacob Penner, 
candidat du “Front Uni”. L’elec- 
tion a la mairie aura lieu le 25 no¬ 
vembre. 




Jouc/idown 

Scored 
in the 
Brewing 
Industry 

i>« 




REGINA BREWING CO.. LTD 


Si vous desirez economiser, voyez nos speciaux pour 



FIRESTONE GOODYEAR 

21-440 pour Chevrolet 1926-27-28 
Ford modele ‘T et ‘A’, 

Whippet 4 cyl. 

20-450 pour Chevrolet 1929 . . 

19- 475 pour Ford “AA” .... 

20- 500 Dodge et Essex 1927-28 

19-5°0 Essex 1930-31 . 


GUTTA PERCHA 

Rncus 

•28 

Chambre a 
air Itouge 

.$5.80 

$1.25 

.$6.15 

$1.25 

. . . . $7.70 

$1.45 

. .. .$8.40 

$1.45 

.$8.25 

$1.45 

Willards” 


1 I plaques 

$6.95 


Gratuit 

Nous poserons gratuitement a 
votre automobile tout pneu 
neuf achete chez nous. 


I 3 plaques 

$7.95 



BRUNELL MOTORS 

lere Avenue Quest Prince-Albert 



W. G. Hounsell 

Quali e et Service 
Notre Devise 

Reparations de chaussures d 
tout genre 

ATTENTION SPECIALE 
. donnee aux commandes 
postales 

INFORMEZ-VOUS 

Mitchell Block 

Ave. Centrale et 1 I Rue EsI 
Prince-Albert -. Sask 


Un Special 
Attrayant 

EN NCUVEAUX 
CHAPEAUX 
FUTRE 
D’AUTOMNE 

Comprenant jolis modeles a 
des prix tres moderes 

MORGAN’S 


F.ff. WRIGHT 

1120 Avo Centrale Tel: 2280 
PRINCE-ALBERT 


BIJOUTERIE 
ARGENTER1E 
ORFEVRERIE 

( REPARATIONS— 

DK MdNTlMvS 

ET UORLOUEE 




^\ve CJenirale 


Prince-Albert. 


Fondee en 1891 

Taimerie: 1704 rue Iberville 

Daoust, Lalonde & Co., 


LIMITED 

MAN UFA CTU RH E R S 
CHAUSSURES 


DE 


Taimeurs et Corroyeurs 

ET FABRIQUE 

Carre Victoria 

MONTREAL. 


BUREAU 

45 a 49 


QUEBEC 


EP1CERIES 

Nous a voiis un assortiment 
coinplet (Fepieeries de la plus 
haute qua] lie, toujours weil- 
leure que le prix. 


NOUS LIVKONS LES 
COMMANDES 


Telephone : 2120 

ROCHE’S LIMITED 

Ave Centrale Prince-Albert 

































































































































































































































